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RESUME 

La campagne BlOCAL du "Jean Charcot", effect u^e en 1985 pres de la Nouvelle-Caledonie et surtout sur la partie la plus 

seplentrionale de la ride de Norfolk, a permis l’etude des Spongiaires vivant entre 240 et 2110 m de profondeur. Nous 

decrivons 49 especes nouvelles de Demosponges et signalons, ou confirmons, la presence de 20 autrcs especes. 

En examinant la distribution bathymctrique des especes, nous constatons que 46 d’entre elles vivent au-dessus de 

700 m, dans l’eau subtropicale sud, dont la temperature s’etage entre 20° et 7°; elles vivent sur des fonds varies tels que 

sediments bioclastiques, dalles ou falaises calcaires. 23 especes habitent les fonds rocheux au-dessous de 700 m, dans 

l’eau intermediate antarctique; ces eponges sont gdneralement dressces, pedonculdes ou foliacees; quelques-unes vivent 

sur les pierres ponces profondes. 

ABSTRACT 

Porifera Demospongiae : Bathyal sponges off New Caledonia collected by the R.V. "Jean 

CharcotBlOCAL cruise, 1985. 

Sixty-nine species of deep-water sponges were collected during the BlOCAL cruise, on the northern part of Norfolk 

Rise (S. of New Caledonia), between a depth range of 240-2110 m. 
49 species are new to science, of which 14 belong to 5 poecilosclerid genera : Hamacantha, Esperiopsis, 

Ussodendoryx, Stelodoryx, Coelosphaera. 
46 species live in south-subtropical water (between 20 and 7°C) and above 700 m on bioclastic sediments, indurated 

crusts or rocky cliffs. 23 species were collected below a depth of 700 m in antarctic intermediary water (below 7°C). They 

are mostly erect, pedicellate or foliaceous sponges; a few cushion like species live on pumice stones. 

INTRODUCTION 

La faune bathyale du sud-ouest dc Pocean Pacifiquc ctait presque complement inconnue jusqu’en 1977 et 

1’observation fortuitc de quelques Spongiaires accroches a une ligne a requins pres dc Pile de Lifou (Archipel des 

Loyalty) m'avait suggere l'existence, dans celtc region, d'une faune originate rclativement ancienne. Des dragages 

Lfivi.  C., 1993. — Porifera Demospongiae : Spongiaires bathyaux de Nouvelle-Caledonie, recoltes par lc "Jean 

Charcot". Campagne BlOCAL. In : A. Crosnier (ed.), Resultats des Campagnes Musorstom, Volume 11. Mem. Mus. natn. 

Hist, nat.. (A). 158 : 9-87. Paris ISBN 2-85653-208-X. 
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organises grace aux navires de FORSTOM, a partir de Noumea, au sud et au S.S.E. de la Nouvelle-Cal6donie,de 

1977 a 1979, confirmerent cctle impression et les nombreuses campagnes & la mer qui ont suivi (Richer de 

Forges, 1990 ) nous ont permis de mieux connaitre la faune bathyale de cette region, notamment celle de letage 

6pibathyal (250-700 m) ou la temperature de l’eau se situe dans rintervalle approximatif 20°-7°C. 
La campagne BlOCAL realis£c en 1985, lors du tour du monde du N. O. “Jean Charcot" de FIFREMER avait, 

parmi ses objcctifs, une prospection du talus autour de la Nouvelle-Caledonie, des ties Loyautd et de plusieurs 

guyots repents au sud de File des Pins, sur la partic nord dc la ride de Norfolk (RICHER DE FORGES et al., 1987). Au 
cours dc cette campagne, des prclevements de faune par dragage et chalutage ont 6t6 effectues jusqu'a 3.500 m de 

profondeur. Bicn que Fanalyse complete de la faune des Spongiaires ne soit pas compl&tement achevee, elle a 
permis de reconnattrc trois groupes bathymetriques d'esp£ces : le premier occupe les eaux subtropicales sud de 
subsurface et les fonds detritiques de la zone dpibathyale, jusqu'a 700 m de profondeur; le second correspond aux 

especes sou vent fix6es sur de la roche mesobathyale peu envas6e, g<$n6ralcment soumises a des courants de pente. II  

domine aux alentours de 800 h 1200 m. mais s'6tagc entre 700 et 1500 m environ. Enfin un troisiemc petit groupe 

correspond aux especes habitant h la surface des sediments meubles profonds, sediments qu'on trouve d'ailleurs en 
poches isol£es dbs 600 m de profondeur. On peut inclure, dans ce groupe, des petites eponges en coussin, fixees 

sur des pierres ponces et sur divers debris solides coulds au pied ou le long des pentes. 
On connait encore rclativement mal Fetagement bathymetrique des Spongiaires dans les divers oceans, car la 

majorite des recoltes ont ete tr&s espac6es horizontalement ou verticalement. Seul FAtlantique nord a fait Fobjet 
d'une prospection suffisante, suivie d'une etude minutieuse de la faune et peut servir dc zone de comparaison. En 

particular les travaux de Topsent aux Azores, de Carter. Arnesen, Stephens et surtout Lundbeck au nord des 
ties Britanniques ct en mer dc Norvege, sont suffisamment detailles et leur quality est indiscutable. 

Dims Focean Indien, seule la faune des eaux peu profondes est partiellement connue; Dendy (1916, 1921), 

DENDY et Burton (1926), Burton (1928) ont neanmoins decrit quelques especes de profondeur, grace aux 
collections de F “Investigator” et du “Sealark”. En Indonesie, aux Philippines et au Japon, nous disposons d'une 

quantite limitec d'informations, exception faite des travaux de Wilson (1925, spongiaires de \'“Albatross”) et de 

Fctudc, non publiee, faite par BURTON des especes recoltees par le “Siboga” (manuscrit conserve au Natural History 

Museum de Londres). 
Nous avons dej& decrit diverses especes de Nouvelle-Caledonie appartenant au premier groupe epibathyal, 

recoltees par le “Vauban' (L£vi & Lfivi,  1983, 1988) et j'ai d'autre part attire Fattention sur les Lithistides (L£vi, 

1991), compte tenu des comparisons int^ressantes que permettait Fetude de ces Spongiaires avec la faune bien 

connue du Cretace d'Europe occidentale. La description des especes mesobathyales recoltees lors de la campagne 

BlOCAL montre la similitude de cette faune avec celle, correspondante, de FAtlantique nord, surtout avec celle des 
Agores (TOPSENT, 1904, 1928). Elle r6v£le 6galement une grande parente de la faune actuelle du nord de la ride de 

Norfolk avec la faune d'Oamaru (Nouvelle-Zelande), reconstituee avec une remarquable precision par Hinde et 
Holmes (1892), a partir des spicules recoils dans des terrains dates du debut du Tertiaire. 

Tous les specimens de cette collection sont deposes au Museum national d’Histoire naturelle, a Paris et 

enregistres au laboratoire de Biologie des Invert6br6s marins et Malacologie sous Fetiquette MNHN DCL. 

LISTE DES ESPECES 

Ordre SPIROPHORIDA 

Famille : TET1LLIDAE Sollas, 1886 

Tetillafalcipara sp. nov. 

Penares palmatoclada sp. nov. 
Psammastra oxygigas sp. nov. 
Chelotropella neocaledonica Levi & Levi 

Ordre ASTROPHORIDA 

Famille ANCOR1NIDAE Schmidt, 1862 

Stelletta phialimorpha sp. nov. 
Stelletta toxiastra sp. nov. 
Monosyringa patriciae sp. nov. 
Penares micraster sp. nov. 

Famille PACHASTRELLIDAE Carter, 1875 

Characella flexibilis sp. nov. 
Sphinctrella orthotriaena Levi & Levi 
Poecillastra stipitata sp. nov. 

Famille ISORHAPHINIIDAE Schrammcn, 1924 

Costifer wilsoni sp. nov. 
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Ordrc HADROMER1DA 

Famille SUBERITIDAE Schmidt, 1870 

Suberites pisiformis sp. nov. 
Rhizaxinella dichotoma sp. nov. 

Famille POLYMASTIIDAE Gray, 1867 

Tylexocladus hispidus sp. nov. 
Sphaerotylus exospinosus sp. nov. 
Spinularia australis sp. nov. 
Trichostemma sarsi Ridley & Dendy 
Atergia acanthoxa Koltun 

Famille TETHYIDAE Gray 1867 

Halicometes hooperi sp. nov. 

Ordre AXINELLIDA  

Famille AXINELLIDAE  Ridley & Dendy, 1887 

Axinella lifouensis Levi & Ldvi 

Famille TRACHYCLADIDAE Hallmann, 1917 

Trachycladus stylifer Dendy 

Famille RASPAILIDAE Hentschel, 1923 

Plocamione pachysclera (Levi & Levi) 

Famille LATRUNCULIIDAE  Topsent 1922 

Latrunculia brevis Ridley & Dendy 
Latrunculia crenulata sp. nov. 
Podospongia similis sp. nov. 

Incertae sedis 
Trachostylea lamellata sp. nov. 

Ordre AG EL AS IDA 

Famille AGELASIDAE Vcrrill.  1907 

Agelas dendromorpha sp. nov. 

Ordre POECILOS CLER IDA 

Famille DESMACELLIDAE Ridley & Dendy, 1886 

Desmacella toxophora sp. nov. 
Biemna granulosigmata sp. nov. 

Famille MYCALIDAE  Lundbcck, 1905 

Mycale incurvata sp. nov. 

Famille HAMACANTHIDAE  Gray, 1872 

Hamacantha acerata sp. nov. 
Hamacantha atoxa sp. nov. 
Hamacantha forcipulata sp. nov. 

Famille CLADORHTZIDAE Laubenfels, 1936 

Asbestopluma bilamellata sp. nov. 
Asbestopluma biserialis Ridley & Dendy 
Cladorhiza schistochela sp. nov. 
Cladorhiza similis Ridley & Dendy 

Chondrocladia concrescens (Schmidt) 
Chondrocladia scolionema sp. nov. 
Chondrocladia pulvinata sp. nov. 

Famille ESPERIOPSIDAE Hentschel, 1923 

Esperiopsis challenged Ridley & Dendy 
Esperiopsis diasolenia sp. nov. 
Esperiopsis flava sp. nov. 
Esperiopsis inodes sp. nov. 
Esperiopsis magnifolia sp. nov. 
Hoplikathara exoclavata sp. nov. 

Famille MYXILLIDAE  Topsent, 1928 

Lissodendoryx bifacialis Ldvi & Levi 
Lissodendoryx catenata sp. nov. 
Lissodendoryx tubiformis sp. nov. 
Ec. hi no sly linos gorgonopsis sp. nov. 
Stelodoryx chlorophylla sp. nov. 
Stelodoryx phyllomorpha sp. nov. 

Famille COELOSPHAERIDAE Hentschel, 1923 

Coelosphaera bullata sp. nov. 
Coelosphaera chondroida sp. nov. 
Coelosphaera pedicel lata sp. nov. 
Coelodischela massa Vacelet,Vasseur & Levi 

Famille ANCHINOIDAE Topsent, 1928 

Phorbas erect us sp. nov. 

Famille HYMEDESMIIDAE Topsent, 1928 

Hymedesmia brachyrhabda Levi & Levi 

Famille TEDANTIDAE Hentschel, 1923 

Tedaniopsis turbinata Dendy 

Famille MICROCIONIDAE Carter, 1875 
Artemisina elegantula Dendy 
Clathria anthoides sp. nov. 
Clathria macroisochela sp. nov. 

Incertae sedis 
Phlyctaenopora (Barbozia) bocagei Levi & L6vi 

Ordre HALICHONDRI DA 

Famille HAL1CHONDRIIDAE Vosmaer, 1887 

Spongosorites bubaroides Levi & Ldvi 

Ordre PETROSIDA Hartmann, 1982 

Famille OCEANAPIIDAE van Soest, 1980 

Foliolina vera sp. nov. 

Ordre HAPLOSCLERIDA 

Famille CHALINIDAE  Gray, 1867 

Halidona nodosa sp. nov. 
Gellius flagellifer Ridley & Dendy 
Gellius pedunculatus sp. nov. 
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ETUDE SYSTEMATIQUE 

DEMOSPONGIAE 

Ordre SP1ROPHORIDA 

Famille TETILLIDAE  Sollas, 1886 

Genre TETILLA  Schmidt. 1868 

Tetilla falcipara sp. nov. 

Fig. 1 A; PI. I, fig. 1-2 

MATERIEL EXAMINE. — Nouvelle-Caledonie. Biocal : st. CP 61, 24°11,67'S-167°31,37-E, 1070 m. Six 

specimens ou fragments. 

TYPES. — Hololype : MNHN DCL 3566. Paratypes : MNHN DCL 3567. 

Fig. 1. — Spicules : A, Tetilla falcipara sp. nov. — B, Stelletta phialimorpha sp. nov. — C, Stelletta toxiastra sp. nov. 

Echelles = 100 pm. 

Source: 
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Description. — Eponge semi globulaire ou pyramidale; le plus grand specimen mesure 25 mm de haut et 15 a 
18 mm de large. Les faisceaux radiaires d'oxes sont apparcnts et spirals. La surface est ldgbrcmcnt convexe et 

irrdguliere; on y observe plusicurs orifices entoures de collcrcttes de spicules saillanls. Les canaux qui y 
aboutisscnt sont tubulaires ou aplatis, collapses, et il  est difficile de distinguer les exhalants des inhalants. La 
plupart des cavites periphdriques sont occupies par de jeuncs eponges entibrcment constitutes, globulaires et trbs 

molles, a squelette radiaire parfait. II est possible de les extraire de leurs cavites k l’aidc d'une pince. Les faisceaux 
spiculaires principaux de grands oxes ltgbrcment anisoactines se terminent par un groupe axial de promonaenes cn 

crochets, entourts d’un paquet d'oxes anisoactines courts et d'une foret de protriaenes et promonaenes greles. 
L’ectosome est trbs mince, non cortical. Les spinispires abondent, notamment dans la paroi des canaux. Dans les 

jeuncs eponges incubees, chaque faisceau spiculaire radiaire contient 4 a 5 crochets et une dizaine d'oxes 

anisoactines. 
Spicules : Oxes principaux legerement anisoactines : 2200-3400 pm/38-40 pm. 

Oxes peripheriques anisoactines : 550-1300 pm/10-18 pm. 
Protriaenes a long rhabdc : 1500-3200 pm/15-20 pm, avec clades paires : 20-600 pm et cladc impair : 90- 

100 pm. 
Protriaenes a rhabde grelc : 900-1000 pm/5 pm, avec clades paires: 20 pm et clade impair : 70-90 pm. 

Anamonaenes en crochets : 3500-4500 pm/30 pm; hauteur du clade : 150 pm. 

Spinispires : 20-28 pm. 

Etymologie. — Du Latin falx, faux et par, semblable, en liaison avec la forme des anamonaenes. 

Remarques. — Quatre Tetillidac avec anamonaenes ont cte decrites : Tetilla coronida Sollas, 1887 (lies 

Kerguelen, lies Heard; 70-585 m), Tetilla pedifera Sollas, 1886 (Indontsie, 0°48’S, 126°58’E; 1500 m), Cinachyra 

hamata Lendenfeld. 1907 (banc des Agulhas, Afrique du Sud; 80 m) et Tetilla pilula Dcndy, 1916 (cote ouest de 

l'Inde; moins de 30 m). Ce sont cn general de petites eponges globulaires, a squelette principal radiaire. Seule, T. 

coronida a des anatriaenes en plus des anamonaenes. Des trois autres, C. hamata et T. pedifera ont plusicurs 

oscules; LENDENFELD (1907) interprbte les cavitts tubulaires de C. hamata comme des porocalices, mais il  n y a 

pas observe de pores. 
T.falcipara sp. nov. partage ses caracteres spiculaires avec ce groupe d'cspeces, mais s'en distingue par la 

grande longueur des spinispires. La morphologie est comparable a celle de T. coronida cl la forme dcs protriaenes 

rcssemble a celle de T. pedifera, ou les microsclcres n'ont pas cte trouves. 

Ordre ASTROPHORIDA 

Famille ANCORINIDAE Schmidt. 1862 

Genre ST ELI.ETTA Schmidt, 1862 

Stelletta phialimorpha sp. nov. 

Fig. 1 B; PI. I, fig. 3 

MATfiRIEL  EXAMINE.— Nouvelle-Caledonie. BiOCAL : st. CP 67, 24°55,44'S-168°21,55 E, 500-510 m. Deux 

specimens. 

TYPES. — Holotype : MNHN DCL 3568. Paratype : MNHN DCL 3641. 

Description. — Eponge vasiforme, dc couleur gris-ocre, mesurant 100/65/45 mm et 90/45/55 mm. La cavitc 

a dc 10 a 30 mm de profondeur et l’epaisseur de la paroi, pres dc Touverture, est de 10 a 15 mm. La surface est 

egale, finement velout£e, un peu hispide par endroits. Aucun orifice n’est visible. Il existe un cortex h 
dichotriaenes et oxyasters polyactines, traverse par des oxes greles, saillanls. Le squelette du choanosome est 

compose d’oxes entrecroises. Les oxyasters y sont abondants. 
Spicules : Oxes principaux courbes : jusqu’a 4 mm/40-45 pm. 

Oxes greles souvent saillants : 1,34,7 mm/8-10 pm. 
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Dichotriaenes : rhabde de 1-1,8 mm/50-80 urn; protocladcs : 200 pm/50 pm; deuterocladcs : 150-200 pm/ 

50 pm. 
Oxyasters choanosomiques : diamfctre 50-100 pm (80 pm). 

Oxyasters ectosomiques polyaclines : 10 pm. 

Etymologie. — Du Grcc phialt, vase a boire, pour rappclcr la forme de l'eponge. 

Remarques. — Cette espcce ressemble a Stelletta cyathoides Burton, 1926, de la cote de Natal, mais elle s'en 
distingue par divers caracteres de la spiculation, notamment par l'absence de tylasters et la presence de deux 

categories d'oxyasters : choanosomiques et ectosomiques. 

Stelletta toxiastra sp. nov 

Fig. 1 C; PI. I, fig. 4-5 

MATERIEL EXAMINfi.  — Nouvelle-Caledonie, SMIB 2, st. DW 22, au sud de Hie dcs Pins, 22°39,2’S-167o40,0'E, 

360 m. Un specimen. 

TYPES. — Holotype : MNHN DCL 3569. 

Description. — Eponge ovoi’de subsphdrique de couleur grise, mesurant 25/30/35 mm. La surface est 
rugueuse et couverte par les cxtrcmites saillantes de nombreux anatriaenes. Le cortex de 1,5 mm d'dpaisseur 

contient une palissade dense de petits oxes et de nombreux tr£s petits asters. La charpcnte est centroradiaire, avec 

des faisceaux d'oxes; le choanosomc contient aussi de nombreux petits oxes. On observe egalement des asters 

toxoides interstiticls et d’autres petits asters disperses. II  existe quelques canaux exhalants vers la surface distale et 
4 cavites osculaires en fentes de 1,5-2 mm/0,8 mm d'ouverture. 

Spicules : Oxes principaux : 3700 pm/50 pm. 

Oxes : 380-480 pm/15-20 pm. 

Plagiotriaenes rares; rhabde de 250 pm/15 pm a 1500 pm/50 pm; clades de 90 a 110 pm/25-30 pm. 

Anatriaene a rhabde 3500-3700 pm/50 pm; clades bien recurves : 110-150 pm; cladome : 200 pm. 
Oxyasters avec en general deux actines courbes de 90 pm de long et des rudiments plus ou moins longs d’autres 

actines. Ces oxyasters modifies on un aspect toxoi’de. 

Spheroxyasters polyactines du choanosomc : 10-12 pm. 
Chiasters de 1'ectosome : 3-5 pm. 

Etymologie. — Rappelle la presence d’asters en forme de toxe. 

Remarques. — Cette espece est bien caracterisee par ses spicules oxyasters pseudotoxes, dont on trouve 
fcquivalent chcz d'autres eponges telles que Isops apiarium (Schmidt, 1870), Erylus expletus Topsent, 1927, et 

mcme Thoosa armata Topsent, 1888. 

Genre MONOSYRINGA Brondsted, 1924 

Monosyringa patriciae sp. nov. 

Fig. 2 A; PI. I, fig. 8 

MATERIEL EXAMINfi.  — Nouvelle-Caledonie. Biocal : st. DW 51, 23°05,27,S-167°44,95,E, 700-680 m. Un 

specimen et un fragment. 

Types. — Holotype : MNHN DCL 3570. 

Description. — Eponge de couleur gris jaune clair, globulaire, de 25 mm de diametre, prolongs par un 

appendice obtus de 28 mm de long et 4-5 mm de diametre. L'autre specimen fragmentaire mesure 25 mm de 

diametre et son appendice sectionnc mesure 6 mm de diametre. Le squelctte est centroradiaire et se compose d'oxes 

Source: 
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pres du centre et de dichotriaenes vers la p6riph6rie; les asters, d'une seule categorie, sont abondants partout, mais 
surtout pres de la surface. On voit sur Hemisphere sup^rieur de la boule quelques prolongements sinueux, 
souples, de 2 mm de long et 1 mm d'epaisseur charges d'asters. L'appendice principal est charpente par un axe 

spiculaire ou deux ou trois faisceaux spiculaires axiaux, separ6s, sont relies a la peripherie par des traces 

perpendiculaires. II semble exister 8 cavites periaxiales. 

Fig. 2. — Spicules : A, Monosyringa patriciae sp. nov. — B, Penares micraster sp. nov. — C, Penares palmatoclada sp. 

nov. Echellcs = 100 pm. 

Spicules : Oxes : 5 mm/100 (un; d'aulres peu nombreux : 600-1100 pm. 

Dichotriaenes : jusqu'a 5.5 mm/160-170 pm; protoclades : 150-250 pm et deuterocladcs : 250-400 pm (un 

clade unique de 800 pm). 
Orthodiacnes asymetriques : rhabde : 5 mm/100 pm; clade court ; 200-350 pm; clade long : 1,5 a 1.9 mm 

generalement biiurque avee protoclade de 1500 pm environ et deux deuteroclades inegaux de 200-500 pm. 
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ETYMOLOGIE. — Dediee a Falricia BERGQUIST. 

Remarques. — Le genre Monosyringa cree par Brondsted (1924 : 441) groupe dcs Ancorinidae (Stellettidae). 

dont le tube cloacal special a un squelette d'orthodiaenes. II se distingue de Tribrachion Weltncr, 1882, et de 
Disyringa Sollas, 1888, en ayant des oxyasters et chiasters au lieu de sanidasters. En fait on connait actuellement 
tres peu de specimens attributes au genre Monosyringa et certains sont fragmentaires et rdduits au tube aquifere. M. 

mortenseni Brondsted, 1924. de Nouvelle-Zelande, est caract£ris£ par deux types d'asters. M. calcifera Bergquist, 

1968, du plateau Campbell, Nouvelle-Zelande, est un tres petit specimen dont le tube contient des dichodiaenes h 

deux clades symetriques. Chez Monosyringa patriciae, on observe des orthodiaenes asym^triques ou 
hemidichodiaencs ayant un clade dichotome et un clade court et simple. Les asters y sont d’un seul type et leur 

diametre est superieur h ceux des asters des deux autres esp£ccs. 

Genre PENA RES Gray, 1867 

Penares micros ter sp. nov. 

Fig. 2 B; PI. I, fig. 6-7 

MATERIEL EXAMINE. — Nouvelle-Caledonie. BlOCAL : st. DW 33, 23°09,71,S-167°10,27,E, 675-680 m. Quatrc 

specimens. — St. DW 51, 23o05,27’S-167o44,95’E, 700 m. Un specimen holotype. 

TYPES. — Holotype : MNHN DCL 3571. Paratypes : MNHN DCL 3572. 

Description. — Le specimen holotype est une eponge massive, fix<5e sur un debris corallien; il  est en forme 

de massue de 20 mm de haut et 18 mm de grand diametre un peu au dessous du plateau distal qui mesure 10 mm 

de diametre. Un oscule de 1 mm est pcrce au milieu de ce plateau. La couleur est blanc-cass£. L'ectosome est rendu 
rigide par les cladomes des dichotriaenes et de nombreux microxes de longueurs varices. II  contient aussi de petits 

spherasters ou sphcrochiasters. 
Le choanosome est souple avec des chambres choanosomiques sph6riques; il  contient des oxes et des microxes. 

Les autres specimens sont massifs, claviformes ou tronconiques, a partie apicale tabulaire avec oscules centraux 

(un ou deux assoc ids) ou oscules en rangee. La couleur est jaune ocre, voire orangee. La surface est 6gale, lisse, 
porifere entre les cladomes des dichotriaenes. Il  existe une couche pdriph^rique dpaisse de microxes et de triaenes. 

La choanosome est charnu. avec microxes disperses. 

Spicules : Oxes : 1200-1500 pm/10-20 pm. 
Dichotriaenes a rhabde tres court : 250 pm/50-75 pm; protoclades : 50 pm; deutdroclades de 150 a 525 pm. 

Les clades sont plus ou moins lanc6ol6s et leur 6paisseur varic suivant leur taille de 50 a 120 pm. 

Microxes de deux tailles, generalement centrotylotes et courbes : 160-200 pm/8-10 pm et 60-70 pm/5-6 pm. 

Oxyspherasters ; 6-8 pm (spherochiasters). 

Etymologie. — Du Grec, micros, petit, ceci pour rappeler la dimension des oxyspherasters. 

Remarques. — La majorite des especes de Penares ont des micrasters du type oxyaster a actines lisses ou 
epineuses, a 1'exception de P. chelotropa Boury-Esnault, 1973, P. obtusus Lendenfeld, 1906, P. orthotriaena 
Burton, 1931, et P. tylotaster Dendy, 1924, a microscleres tylasters ou strongylasters, de diametre inferieur h celui 
des oxyasters. 

P. micraster se caracterise par ses irbs petits asters (oxyspherasters ou spherochiasters). Cette espece se 
distingue egalement de toutes les autres par sa morphologic generate et par les mesures des spicules. 

Penares palmatoclada sp. nov. 

Fig. 2 C 

MATERIEL EXAMINE. — Nouvelle-Caledonie. BlOCAL : st. DW 46, 22°53,05'S-167°17,08,E, 570-610 m. Un 

specimen. 

TYPES. — Holotype : MNHN DCL 3573. 

Source: 



SPONGLMRES BATHYAUX  DE NOUVELLE-CAIJ^DONIE 17 

DESCRIPTION. — Eponge globulaire de 7 mm de diam£tre et 6 mm de hauteur, sans orifices visibles. Elle est 
formde d'un cortex h dichotriaenes, dont on apergoit l'extremite des clades en surface et d'un choanosome pulpeux 

avec de grands canaux et une structure cerebroide. Les petits microxes abondent dans la couche corticale avec les 

clades foliaces des dichotriaenes. Dans le choanosome, les microxes sont trbs nombreux. Aucun aster n'est visible. 

Spicules : Oxes : 3-4 mm/100 pm. 
Dichotriaenes foliacds, palmds; cladome de 500 & 950 pm; rhabde : 750 pm/50 pm; deutdroclades jusqu'a 

400 pm. Les spicules sont d'autant moins palmes qu'ils sont plus grands. 
Microxes centrotylotes plus ou moins rectilignes : 120-270 pm/6 pm. 

Microxes courbes, centrotylotes : 50-80 pm/3-4 pm. 

Etymologie. — Du Latin palma, main, en liaison avec la forme des dichotriaenes. 

Remarques. — Trois especes ont une couverture de dichotriaenes a clades elargis, souvent fusionnds : Stelletta 

pygmaeorum Schmidt, 1880, P. sclerobesa Topsent, 1904, et P. foliaformis Wilson, 1904. On sait peu de choses 

de la premiere; la seconde est une croute jaunatre de moins de 1 mm d’dpaisseur, riche en oxyasters. P. foliaformis 

a des dichotriaenes a cladome palme, un choanosome dense, pauvre en microxes et avec oxyasters. L’dpongc de 

Nouvelle-Caledonie a des dichotriaenes analogues a ceux de P. foliaformis, mais l'abscnce d’asters et la densite des 

microxes dans le choanosome mou en font une espece plutot comparable aux Papyrula. 

Genre PSAMMASTRA Sollas, 1886 

Psammastra oxygigas sp. nov. 

Fig. 3 

MATERIEL EXAMINE. — Nouvelle-Caledonie. Biocal : st. DW 44, 22°47,30'S-167°14,30,E, 440-450 m. Un 

specimen. 

Types. — Hololype : MNHN DCL 3574. 

Description. — Eponge globulaire de 7 mm de diametre, enti^rement couverte de debris coralliens; la 

spiculation est radiaire, sans faisceaux spiculaires; le cortex est tr^s riche en collag&ne et contient des plagiotriaenes 

saillants et de nombreux acanthoxes en lieu et place de sanidasters. Dans le choanosome, les oxyasters de grande 

taille sont nombreux. 

Fig. 3. — Spicules de Psammastra oxygigas sp. nov. Echelle = 100 pm. 
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Spicules : Oxes : 2300-3500 pm/3 pm. 
Plagiotriaenes donl le rhabde mesurc 2100-260 pm/28-30 pm avec clades de 60-100 pm. 

Oxyasters geants : diametre 210-300 pm. 
Acanthoxes (ou microrhabdes 6pineux de grande taille): 50-60 pm. 

ETYMOLOGIE. — Du Grec gigas, geant, ceci pour rappelcr la dimension des oxyasters. 

Remarques. — En se referant a la classification de Sollas (1888), cettc cponge appartient aux Stellettidae 

Rhabdasterina. Compte tenu de la presence d'un cortex fibreux et de microrhabdes, il  convient de la placer dans le 

genre Psammastra Sollas, qui differe d'Ecionerma Bowerbank, 1862, d^pourvu de cortex. 

Genre CHELOTROPELLA Lendenfeld, 1906 

Chelotropella neocaledonica Levi & L6vi, 1983 

Chelotropella neocaledonica Levi & Levi : 148, fig. 27. 

MATERIEL EXAMINfi.  — Nouvelle-Caledonie. Biocal : st. CP 105, 21°30,71,S-166°21,72,E, 335-330 m. — 
St. CP 110, 22°12,38,S-167°06,43,E, 275-320 m. Plusieurs specimens (MNHN DCL 3575). 

Remarques. — Ces specimens sont plus globulaires et moins aplatis que le type. Ils incorporcnt des debris 
divers sur une partie de leur surface. Le squelette est de type centroradiaire; des calthropses abondent entre les piliers 

de dichotriaenes. Les microstrongyles enigmatiques, observes dans le type, n’existent pas dans ces nouveaux 

specimens. 

Distribution. — Nouvelle-Caledonie. 

Famille PACHASTRELL1DAE Carter, 1875 

Genre CHAR AC ELLA Sollas, 1886 

Characella flexibilis sp. nov. 

Fig. 4 A; Pl. I, fig. 9-10 

MATERIEL EXAMINE. — Nouvelle-Caledonie. Biocal : st. DW 66, 24°55,43’S-168°21,67,E; 515-505 m, 
nombreux specimens. — St. CP 45, 22o47,34'S-167o14,80'E, 430-465 m. Plusieurs specimens. 

TYPES. — Holotype : MNHN DCL 3576. Paratypes : MNHN DCL 3577. 

Description. — Cette eponge est de couleur jaune paille; sa consistance est souple mais friable; elle se 

presente sous forme de coupes ou lames enroulees, fixees par une sole basale, souvent arrachee, mesurant 10-15 

mm de diametre. Les coupes mesurent de 30 a 50 mm de haut et leur diametre d'ouverture varie de 30 k 75 mm. 

Leur paroi mesure de 2 a 5 mm. La face externe est egale, sans orifices visibles; elle est chargee de microxes 
rugueux de 2 tailles et contient les cladomes de dichotriaenes. La face interne est assez hispide avec des oxes 

saillants et la meme couverture de dichotriaenes. Le choanosome est souple mais compact, avec une charpente 
d'oxes entremets. Les dichotriaenes k rhabdome court sont uniquement p6riph6riques. Par place, des canaux 

inhalants debutent perpendiculairement a la surface externe, puis se perdent dans le choanosome. 

Spicules : Oxes principaux : 2200-3700 pm/50-100 pm. 
Dichotriaenes avec rhabde de 500-800 pm/45-50 pm, protoclades + deuteroclades : 400-550 pm. 

Microxes : 150-250 pm. 

Microxes plus ou moins losangiques, asymetriques : 40-50 pm. 
M6tasters : 20 pm. peu abondants. 

ETYMOLOGIE. — Du Latin flexibilis, souple, en liaison avec la consistance de l'eponge. 

Remarques. — Par sa forme et sa consistance, cette Characella se distingue aisement des autres especes 

decrites. 

Source: 
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Fig. 4. — Spicules : A, Characella flexibilis sp. nov. — B, Sphinctrella orthoiriaena Levi & Levi. Echelles - 100 pm. 

Genre SPHINCTRELLA Schmidt, 1870 

Sphinctrella orthotriaena L6vi & Levi, 1983 

Fig. 4 B; PI. I, fig. 11-12 

Sphinctrella orthotriaena Levi & Levi, 1983 : 138, fig. 21, pi. XI-7. 

MATERIEL EXAMINfi.  — Nouvelle-Caledonie. BiOCAL : st. DW 66, 24°55,43 S-168°21,67 E, 515-505 m. 

St. DW 66, 24°55,43’S-168°21,55’E, 500-510 m. Quatorze specimens (MNHN DCL 3578). 

Distribution. — Nouvelle-Caledonie. 
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Genre POECILLASTRA Sollas, 1888 

Poecillastra stipitata sp. nov. 

Fig. 5 A; PL II, fig. 1 

MATERIEL EXAMINE. — Nouvelle-CalSdonie. Biocal : st. DW 33, 23°09,71’S-167°10,27’E, 675-680 m. — 

St. DW 51, 23o05,27'S-167o44,95'E, 700-680 m. Nombreux specimens. 

TYPES. — Holotype : MNHN DCL 3579. Paratypes : MNHN DCL 3642. 

Description. — Eponge dressde, pedonculee, fixee sur le substrat par une petite sole d'adhdsion. Le pedoncule 

mesure de 3 a 6 mm de diametre et atteint 30 mm de long et 7 h 15 mm d'dpaisseur. Puis Teponge s'elargit en une 

sorte de lame 6paisse avec deux faces planes poriferes opposees, s6parees par deux petites faces non aquiferes. Au 
sommet, legerement en depression, une autre face aquifbre, sans doute osculaire et porifere. Le pedoncule est 
surtout composd d'un tronc spiculaire axial enveloppe d'une fine couche de tissu pdriph£rique hispide. Ce tronc 

axial se subdivise plusieurs fois en rameaux spiculaires longitudinaux, jusqu'a la face apicale. Pres de la surface 

distale existent des cavitds de 1 a 3 mm de diametre. 
Le squelette apical se compose surtout de calthropses et de petits metasters. Sur les faces principales, le 

squelette de surface est composd de calthropses, d'oxes et de metasters. On trouve en profondeur, outre les oxes, de 
tres nombreux microxes epineux et des metasters de deux sortes. 

Spicules : Oxes principaux : 2400-3000 pm/22-28 pm. 

Oxes d'hispidation effites a une extremit6 comme de petits anatriaenes, courbes et sinueux : 800-1300 pm/8- 

2 pm. 

Ortho et plagiocalthropses, certains recourbes en cloche de croquet; rhabde et clades : 250-500 pm/20-40 pm. 
Microxes rugueux : 150-270 pm/4-5 pm. 

Mdtasters spirasters : 15-20 pm. 

Metasters plesiasters : actines de 18 a 35 pm. 

Etymologie. — Du Latin stipes, tronc, pour rappeler la forme de l'6ponge. 

Remarques. — Aucune Poecillastra actuellement d^crite n'a cette morphologie particuliere. 

Famille ISORAPHINIIDAE Schrammen, 1924 

Genre COSTIFER Wilson, 1925 

Costifer wilsoni sp. nov. 

Fig. 5 B; PI. II, fig. 2; PI. IX, fig. 1-2 

Materiel EXAMINE. — Nouvelle-Caledonie. Biocal : st. CP 105, 21o30,71,S-166°21,72,E, 335-330 m. Un 
specimen. 

TYPES. — Holotype : MNHN DCL 3525. 

Descripi’ION. — Eponge de couleur jaune paille, en forme de lame dressee incurvee, mesurant 70/45/5 mm; il  

s’agit peut-etre d’un fragment d'une eponge en forme de large coupe evas6e. Les deux faces sont semblables, un 

peu rugueuses, percees de petits orifices, mieux distincts sur la face convexe. Elies contiennent, toutes les deux, 

une couche de spirasters assez longs & epines obtuses et une couche de dichotriaenes perpendiculaires a la surface. 

En profondeur, le squelette se compose de nombreux oxes plus ou moins d6form£s, serpentiformes, a bouts obtus, 
mucrones et de paquets de microxes rugueux. 

Source: 
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Spicules : Dichotriaenes a rhabde mesurant 800-1000 pm/30-45 pm; protoclades : 150-200 pm et deutero- 
clades: 150-300 pm. 

Oxes serpentiformes d’epaisseur variable, souvent avec les extremitds enflees ou obtuses : 1500-4000 pm/40- 

120 pm. 
Microxes rugueux : 130-220 pm/2 pm. 

Spirasters a epines obtuses : 30 pm. 
Streptasters, presque euasters : 10-12 pm. 

Etymologie. — Dediee a H. V. Wilson. 

Remarques. — Cette eponge, extremement proche de Costifer vasiformis Wilson, 1925, s’en distingue cepen- 

dant par plusieurs caracteres. L'epaisseur de la lame est quatre fois moindre alors que le specimen de WILSON est 
beaucoup plus grand (vase de 280 mm de diam&tre). Chez C. wilsoni, les triaenes sont surtout des dichotriaenes, 

alors que les plagiotriaenes dominent chez C. vasiformis. Les grands m6gascleres du choanosomc de C. wilsoni 

sont plus minces, moins tordus et moins deform6s que ceux de C.vasiformis. On n'observe jamais de surfaces 

articulaires, typiques des h£loclones. Les spicules sont parfaitement s^pards, ce qui est bien visible & la loupe 

microscopiquc. En revanche, les microscleres sont assez semblables, meme si les spirasters (microrhabdes micro- 
strongyles de C. vasiformis) sont ici plus longs. II est difficile  de dire si ces diverses diffdrenccs biomdtriques 

autorisent une discrimination specifique. Nous avons recemment discute la position systematique du genre Costifer 

(LEVI, 1991). 

Fig. 5. — Spicules : A, Poecillastra stipitaia sp. nov. — B, Costifer wilsoni sp. nov. Echelles = 100 pm. 
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Ordre HADROMERIDA 

Famille SUBERITIDAE Schmidt, 1870 

Genre SUBERITES Nardo, 1833 

Suberites pisiformis sp. nov. 

Fig. 6 A; PI. II, fig. 3-6 

MATERIEL EXAMINE. — Nouvelle-Caledonie. Biocal : st. DW 36, 23°08,64,S-167°10,99,E, 650-680 m. — 
St. DW 51, 23°05,27'S-167°44,95'E, 700-680 m. — St. DW 77, 22°15,32,S-167°15,40,E, 440 m. Tres nombreux 
specimens. 

TYPES. —Holotype : MNHN DCL 3580. Paratypes : MNHN DCL 3581. 

DESCRIPTION. — Eponge ovoide ou sph($riquc de 5 a 8 mm de diametre, fixee sur des debris coralliens et debris 
de Stylasterides, de couleur brim jaune en surface. La couche brunatre mesure environ 1 mm d'epaisseur; en 

profondeur l'eponge est jaune paille clair. II existe un oscule apical, de 0,5 mm de diametre. La charpente est 

centroradiaire; elle se compose de faisceaux et lignes ascendantes de longs tylostyles; il  existe des petits tylostyles 

transverses isol£s et. en surface, unc tres dense palissade de tylostyles de 275 pm environ d’epaisseur. 
Spicules : Tylostyles principaux, a renflement terminal ou subterminal: 500-700 pm/8-10 pm. 

Tylostyles a base globulaire : 300-450 pm/5-8 pm. 

Tylostyles peripheriques : 150-275 pm (surtout 200-250 pm)/6-10 pm. 

Etymologie. — Du Latin pisunu pois, pour rappeler la forme de l'eponge. 

Remarques. — Cette petite esp£ce globulaire n'a pas, semble-t-il, d'equivalcnt connu. Seule, S. durissimus 

Ridley & Dcndy, 1886, de la cote sud-est d'Australie, offre quelque ressemblance. 

Genre RHIZAXINELLA  Keller, 1881 

Rhizaxinella dichotoma sp. nov. 

Fig. 7 B; PI. II, fig. 7 

MATfiRIEL  EXAMINfi.  — Nouvelle-Caledonie. Biocal : st. CP 31, 23°07,26’S-166°50,45,E, 850 m. — St. DW 36, 
23°08,64’S-167° 10,99'E, 650-680 m. — St. DW 51, 23°05,27,S-167o44.95’E, 700-680 m. Cinq specimens. 

Types. — Holotype : MNHN DCL 3634. Paratypes : MNHN DCL 3635. 

Description. — Les cinq specimens de cette Sponge dress6e, de couleur jaune, mesurent 30 a 150 mm de haut. 

Ils sont fix<5s par une sole basale. Le plus grand specimen, holotype, qui mesure 150 mm de haut, est arbusculaire. 
II a un pedoncule de 30 mm de long et 3 mm de diametre, presqu'entierement compose d'un axe spiculaire de 

tylostyles ascendants. Ce pedoncule se subdivise en rameaux, eux-memes une a trois fois ramifies, dans lequel 
Faxe spiculaire est visible par transparence jusque dans les ramifications distales ou il est moins apparent. Les 

rameaux mesurent 5/2 mm de diametre et de 20 a 30 mm de longueur entre les dichotomies successives. 

Les autres specimens sont moins hauts : 30 a 50 mm environ et sont ou non ramifies. Le squelette axial est 

identique. L‘axc de tylostyles est entoure, du haut du pedoncule au sommet de l’eponge, par une enveloppe 
tissulaire molle, soutenue par des faisceaux de tylostyles perpendiculaires a Faxe. Des tylostyles minces forment 

des eventails ou faisceaux terminaux et donnent a Feponge une faible hispidation. Les cavites sont nombreuses, 

radiaires, entre les faisceaux de tylostyles periaxiaux. Il n’y a pas d’oscule unique terminal, comme chez les 

Rhizaxinella typiques, claviformes ou piriformes. Les orifices aquiferes sont alignes le long des rameaux. 
Spicules : Tylostyles principaux : 725- 1200 pm/15-30 pm. 

Tylostyles peripheriques : 400-800 pm/4-10 pm. 

Source: 
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Rhmarques. — Cette espece, qui a certaines analogies avec R. elongata (Ridley & Dendy, 1886), se distingue 
de la plupiirt des Rhizaxinella decrites, gendralement subdivis^es en un pedoncule et une masse piriforme distale. 

L'organisation du squelette ct la presence de tylostyles typiques repartis dans l’axc, les colonnes radiaires et les 
faisceaux periph£riques, ne laissent cependant aucun doute sur Tappartenance de R. dichotoma au genre 
Rhizaxinella. 

Fig. 6. — Spicules : A, Suberites pisiformis sp. nov. — B, Tylexocladus hispidus sp. nov. — C, Sphaerolylus 
exospinosus sp. nov. Echelles = 100 pm. 

Famille POLYMASTIIDAE Gray, 1867 

Genre TYLEXOCLADUS Topsent, 1898 

Tylexocladus hispidus sp. nov. 

Fig. 6 B 

MATfiRIEL EXAMINfi.  — Nouvelle-Caledonie. Biocal : st. DW 08, 20°34,35'S-166°53,90,E, 435 m. Un 
specimen. 

TYPES. — llolotype : MNHN DCL 3582. 
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Description. — Eponge rcvetantc de 1 mm d'epaisseur, blanche, fixde sur grain de sable; elle mesure 10 sur 
10 mm. Elle est caract6ris£e par une hispidation trbs haute (spicules isol6s, espacds, attcignant 3 & 5 mm de long). 
Le squelette se compose de grands tylostyles saillants rcposant presque sur le substrat, d'une tr£s puissante couche 
palissadique d'exotyles radiaires, de petits tylostyles en position parallele a la surface, a peu pres au milieu de la 

hauteur des exotylcs, enfin de quelques tylostyles moyens situes it la base de l'eponge. 
Spicules : Tylostyles exotyles (cladotylostyles) a filament axial subdivis£ en nombreux filaments terminaux : 

310-500 pm/25-30 pm. 

Tylostyles principaux saillants a pointe souvent anormale, feuilletde : 3-5 mm/35 pm. 

Tylostyles de la base, peu nombreux, courbes : 220-540 pm/10-15 pm. 
Tylostyles de la p6riph6rie, courb6s : 100-150 pm/10 pm. 

Etymologie. — Du Latin hispidus, h6riss6 pour rappeler l'aspect de la surface de l'eponge. 

Remarques. — Topsent (1904) a cre£ le genre Tylexocladus pour les Suberitidae a exotyles cladotylostyles, 
dont le choanosome contient des microxes centrotylotes; 1'(Sponge de Biocal ne produit pas de microxes 
centrotylotcs. Ses exotyles ont, en revanche, la meme structure que ceux de T. joubini Topsent, 1898. Le filament 

(ou canal) axial du spicule se subdivise en une sorte de plumeau et l'extr^mite distale polyclade du spicule a, 

comme le dit TOPSENT, l'aspect d'un jeune artichaut. Ce type d'exotylie est bien distinct de l'exotylie par 
epaississement distal plus ou moins om6, comme c'est le cas chez Sphaerotylus Topsent, 1898. Topsent souligne 

la variability de l'exotylie chez T. joubini, qui, a la limite, n'a pas d'exotyles, mais des tylostyles saillants 
normaux. 

Fig. 7. — Spicules : A, Spinularia australis sp. nov. — B. Rhizaxinella dicholoma sp. nov. — C, Atergia acanthoxa 
Koltun. Echelles = 100 pm. 

Source: 
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T. hispidus se distingue des Sponges des Agores par la presence de longs tylostyles d'hispidation et la longueur 
beaucoup plus r6duite des exotyles. 

Genre SPHAEROTYLUS Topsent, 1898 

Sphaerotylus exospinosus sp. nov. 

Fig. 6 C 

MATfiRIEL  EXAMINE. — Nouvelle-Caledonie. BlOCAL : st. DW 46, 22°53,05,S-167°17,08'E; 570-610 m. Un 

specimen. 

TYPES. — Holotype : MNHN DCL 3583. 

Description. — Eponge fragmentaire en forme de coussin de 1 mm d'6paisseur, mesurant 5/3 mm de diametre. 

Sa couleur est gris jaune clair. La surface est rendue tr£s hispide par les extr6mites des gros exotyles, qui 

constituent la grande masse du squelette. Une couche de petits tylostyles palissadiques, a mi hauteur des exotyles et 
des paquets de tylostyles transverses plus profonds, complete le squelette. On ne voit pas, sur ce fragment, de 

grands m6gascleres principaux non exotyles, mais il  cxiste cependant des tylostyles plus ou moins rectilignes . 

Spicules : Tylostyles exotyles a base ovoide, un peu mucronee; la tige s'elargit jusqu'a l'extremite distale en 
"chou-fleur", c'est a dire garnie d'^pines simples ou complexes. Cette partie distale en hemisphere epineuse mesure 

40-50 pm de long et 70-80 pirn de large. La tige mesure 50 pm de diametre sous cette partie distale. La base 
ovoide du spicule mesure 15-20 pm/12-18 pm. Longueur: 750-1100 pm/30-50 pm. 

Tylostyles en petits paquets transverses, courbes, a base ovoide : 280-290 pm / 8-10 |im. 

Tylostyles palissadiques peripheriques : 100-110 pm/5 pm. 

Tylostyles rectilignes choanosomiques : 350-500 pm/8-10 pm. 

Etymologie. — Du Latin spinosus, epineux, pour rappeler la surface de Textremite distale des exotyles. 

Remarques. — Cette espece se distingue de S. antarcticus Kirkpatrick et de la forme australe de S. capitatus 

(Vosmaer) par la morphologie de rextremite distale des exotyles, couverte d'epines simples ou composees. 

Genre SPINULARIA Gray, 1868 

Spinularia australis sp. nov. 

Fig. 7 A; PI. n, fig. 8 

MATERIEL EXAMINE — Nouvelle-Caledonie. Biocal : st. CP 27, 23°05,52'S-166°26,4rE, 1850-1900 m. Dix 
specimens. 

TYPES. — Holotype : MNHN DCL 3584. Paratypes : MNHN DCL 3643. 

Description. — Eponge en galette ou coussin bas, de 3 a 8 mm de diametre et de 1 a 3 mm d'6paisseur, de 

couleur grise, fixee sur des morceaux de pierre ponce. La plupart des specimens n'ont pas de papille; un seul 

excmplaire montre une papille cylindrique apicale. II existe toujours une frange inferieure de longs spicules h 

proximite du substrat. Le squelette est radiaire et les tylostyles principaux peripheriques sont saillants. 

Spicules : Tylostyles principaux a base spherique : 1100-1600 |im/15-20 |im. 

Tylostyles de frange : 1800-2500 pm / 20 pm. 
Tylostyles assez peu nombreux, de deux categories de longueur: 300-500 pm/8-10 pm et 600-800 pm/12 pm. 

Rhaphides : 170-180 pm. 

ETYMOLOGIE. — Du Latin australis, austral, pour rappeler la distribution geographique de l'espece. 

Remarques. — La distinction de deux categories de tylostyles, choanosomique et ectosomique, est beaucoup 

plus nette chez Spinularia spinularia (Bowerbank, 1886). C’est sans doute le caract£re de discrimination le plus 

important entre les deux formes boreale et australe de Spinularia. 
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Genre TRICHOSTEMMA Sars, 1869 

Trichostemma sarsi Ridley & Dendy, 1886 

Trichostemma sarsi Ridley & Dendy, 1886 : 488. 

MATERIEL EXAMINf*.  — Nouvelle-Caledonie. Biocal : st. CP 26, 22°39,66'S-166027,4rE, 1618-1740 m. — 
St. CP 27, 22°05,52'S-166°26,4rE, 1850-1900 m. — St. DW 56, 23°34,95'S-167°11,88’E, 705-695 m. — St. CP 57, 
23°43,26'S-166°58,06'E, 1490-1620 m. — St. DW 70, 23°24,70,S-167°53,65,E, 965 m. Tres nombreux specimens 
(MNHN DCL 3585). 

REMARQUES. — Cette espece, commune sur les fonds meubles profonds, a ete bien decrite par RIDLEY et 

Dendy (1886). 

DISTRIBUTION. — S. E. Cape York, Saya de Malha, large de Zanzibar, Agores. 

Genre A T ERG IA Stephens, 1915 

Atergia acanthoxa Koltun, 1964 

Fig. 7 C; PI. II, fig. 9-12 

Aiergia acanthoxa Koltun, 1964 : 27, fig. 3. 

MATERIEL EXAMINE. — Nouvelle-Caledonie. Biocal : st. CP 72, 22°09,02,S-167°33.18,E, 2100-2110 m. 
Plusieurs specimens (MNHN DCL 3586). 

Description. — Eponges en coussin convexe, parfois en galette, dont la plus grande mesure 12 sur 13 mm et 

4 mm d'epaisseur et la plus petite 6 sur 4 mm et 2 mm d'epaisseur. A la variete de forme, s'ajoute une diversity de 

structure, qui depend des proportions relatives de la zone supericure periosculaire. qui parait glabre <i vue d'oeil mais 

qui est tres finement hispide, et de la region inferieure qui cst tres hispide. La plage periosculaire microtuberculce 
est soit largement convexe et peut occuper la moitie de la surface, soit au contraire incluse dans une depression 

apicalc. 
Le squelette de surface se compose de longs tylostyles frangcants et dune palissade de tylostyles tr&s courts. On 

ne voit pas de papille inhalante. II existe une papillc ou cheminee osculaire apicale chargee de microxes, avec des 

tylostyles minces de longueur moyenne, peripheriques. Dans le choanosome, le squelette se compose de faisccaux 
de tylostyles principaux et de faisceaux de petits tylostyles dans la zone glabre. Le pddicelle ou rhizoide est soutenu 

par de longs tylostyles. Toute 1’cponge est remplie de petits oxes epineux presque losangiques. 

Spicules : Tylostyles fusiformes a base spherique : 1000-2800 pm/28-22 pm. 

Tylostyles plus courts : 350-825 pm/10-15 pm. 

Microxes losangiques a fines epines : 80-90 ou 90-150 pm/5-10 pm. 

REMARQUES. — Pour STEPHENS (1915), le genre Atergia groupe des "Polymastiidae" massives, sessilcs, sans 

papilles, avec deux sortes de spicules : tylostyles et oxes; ceux-ci sont disperses dans le choanosome. L’espece 

type, A. corticata Stephens, 1915, de l’ouest de l’lrlandc a 700 m de profondcur, a des faisceaux de tylostyles 
principaux, une palissade de tylostyles plus courts et une masse d'oxes courts plus ou moins centrotylotes. A. 

acanthoxa Koltun. 1964, a les memes caracteres, les petits oxes centrotylotes 6tant nettement 6pineux. A. purpurea 

Laubcnfels, 1954, n'appartient pas h ce genre. A. corona Dickinson, 1945, semblc etre une bonne espece du genre. 

Les specimens de Biocal d'A. acanthoxa Koltun se distinguent du type par leurs dimensions plus reduites, par 

la forme plus rectiligne des acanthoxes et par la presence de tylostyles au lieu de styles frangeants. II n'est pas 
impossible que ces caracteres, s'ils s'averent lies, puissent justifier ulterieurement la reconnaissance dune espece 

nouvelle. 

Distribution. — Antarctique, 3200-3400 m. 

Source MNHN, Paris 
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Famillc TETHYIDAE Gray, 1867 

Genre HALICOMETES Topsent, 1898 

Halicometes hooperi sp. nov. 

Fig. 8; PI. II, fig. 13 

MATERIEL EXAMINE. — Nouvelle-Caledonie. BlOCAL : st. CP 72, 22°09,02,S-167°33,18,E, 2100 m. Quatre 
specimens (MNHN DCL 3587). 

TYPES. — Ilolotype : MNHN DCL 3587. Paratypes : MNHN DCL 3658. 

Description. — Eponges ovoi'des, de couleur sable, mesurant 6 & 10 mm de haut et 5/4.4/4, 6/3, 6/5 mm de 

diam&tre. Chacun se prolongc par un pedoncule de 10 mm de long. En coupe, on voit un axe spiculaire dense, plus 
epais sous l’oscule apical; l'oscule est borde par une membrane chamue. En Peripherie, des tubercules de 1,5-2 mm 

de diametre, plus ou moins saillants suivant les specimens, sont assez fortement hispides. Une zone translucide 

marque la sortie de l’axe spiculaire; on y trouve une masse d'asters de 2 sortes, comme dans la zone periosculaire. 

Des styles semblables h ceux des faisceaux peripheriques dcs tubercules forment une collerctte periosculaire. 

Spicules : Styles principaux : 2000-2700 pm/20-38 pm. 
Styles accessoires : 675-1300 pm/12-20 pm; d'autres assez rares : 300-350 pm. 

Oxyasters h actines fusiformes avec, souvent, deux renflements; diametre : 80-150 pm; actines de 12 pm 
d'epaisscur. 

Chiasters : 10-15 pm de diametre; les actines ont dcs extremites obtuses et finement epineuses. 

REMARQUES. — Les Halicometes Topsent, 1898, sont des Tethyidae pedoncul6es; il  s'agit en fait de Tethya 

etirdes dans le sens apico-basal. Le genre Halicometes pourrait etre consider comme un sous-genre de Tethya. 

Halicometes hooperi est presque identique a //. stellata ((Schmidt. 1870), recoltee au large de Cuba. L'espece 

type du genre est egalement tubercuiee, spherique. Schmidt (1870) signale seulcment la presence d’asters et de 

styles fusiformes, comme il  en existe chez les Tethyidae. Mais TOPSENT (1920) redecrit en detail deux specimens 

de Schmidt, conserves au Musee de Strasbourg. Ils sont tous les deux ovoi'des, l'un glabrc et l'autrc hispide. Les 

megasclbres y sont surtout des anisostrongyles atteignant 2850 pm; le p&licelle est revetu dune mince couche 

d’exotyles obliques de 325 a 450 pm; les spherasters mesurent (d’apr^s la figure donnee par TOPSENT) 140-150 pm 

de diametre et les chiasters a epines tcrminales ont 10 a 20 pm de diametre. 
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Apits avoir observe lcs preparations de TOPSENT, conserves au MNHN, j'observe que les grands m£gascfcrcs 
sont de vrais styles et je n'ai pas trouv6 d’anisostrongyles. En ce qui conceme les microscteres, je note une trbs 

grande ressemblance entre ceux d77. hooperi sp. nov. et ceux de la forme verruqueuse glabre d'H. stellata (Schmidt) 
dessinds par Topsent. Les chiasters ont un large centrum, contrairement a ceux de la forme a verrucosit^s hispides 

d77. stellata. Les spherasters de la forme & verrucositds glabres mesurent 40 & 150 pm de diamktrc et ceux de 40- 
50 pm sont tr£s nombreux. La repartition des microscl&res dans les deux formes d'//. stellata et chez H. hooperi 

est identique; les chiasters sont periph£riques et les spherasters sont plus en profondeur. Je n’ai pas observe 

d'exotyles sur le pedicelle d'H. hooperi. 

Ordre AXINELLIDA  

Famille AXINELLIDAE  Ridley & Dendy, 1887 

Genre AXINELLA  Schmidt, 1862 

Axinella lifouensis L6vi & Levi, 1983 

Axinella lifouensis Levi & Levi, 1983 : 943, fig. 9, pi. II. 6. 

MATERIEL EXAMINE. — lies Loyaute (Lifou). BlOCAL : St. DW 8, 20o34,35’S-166°53,90’E, 435 m. Un specimen 

(MNHN DCL 3535). 

Remarques. — Ce specimen est conforme au type. 

Distribution. — Lifou. 

Famille TRACHYCLADIDAE Hallman, 1917 

Genre TRACHYCLADUS Carter, 1879 

Trachycladus stylifer Dendy, 1924 

Fig. 9 A; PI. Ill,  fig. 1; PI. IX, fig. 3 

Trachycladus stylifer Dendy, 1924 : 377, pi. XII,  fig. 7; pi. XV, fig. 39-42. 

MATERIEL EXAMINfi.  — Nouvelle-Caledonie. Biocal : st. DW 38, 22059,74’S-167°15,3rE, 360 m. Un specimen 
(MNHN DCL 3588). 

DESCRIPTION. — Eponge de couleur jaune trbs clair, dress6e, haute de 95 mm, composee d'un axe de 3-4 mm 

de diam^tre et de rameaux latdraux atteignant 15 mm de long, parfois anastomoses, les plus longs se situant vers le 
tiers de la hauteur. Ils sont eux-memes irregulierement ramifies et leur aspect est localcment epineux. L'axe est 

surtout spiculaire tres dense; il en part de minces colonnes spiculaires perpcndiculaires, qui forment l'axe des 

rameaux, eux-memes dendritiques. Des spicules isoles, ou disposes par rangees de quatre, forment l'axe des 

nombreuses cpines, qui donnent a l'eponge son aspect d'Acanthella. 

Une fine couche charnue entoure l'axe spiculaire et constitue l'essentiel des rameaux. Sa surface est ponctuee 

d’orifices inhalants. Le squelette se compose de styles et la couche supcrficiclle est chargee de spirasters. 

Spicules : Styles : 650-800 pm/20-25 pm. 

Spirasters enroutes : 10 pm. 

Microrhabdes centrotylotes : 20-25 pm. 

Remarques. — Les styles permettent de distinguer T. stylifer Dendy des Trachycladus du sud-sud-est de 
l'Australie regroupes sans doute sous le nom de T. laeviispirulifer Carter, 1879, comme le suggere DENDY (1924). 

T. cervicornis Burton, 1959, du golfe d'Aden, n'a pas de microrhabdes centrotylotes. 

Distribution. — Nouvelle-Zelande, Three Kings Island, 180 m. 

Source: 
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Famillc RASPAILIIDAE Hentschel, 1923 

Genre PLOCAMIONE Topsent, 1928 

Plocamione pachysclera (L6vi & L6vi, 1983) 

Fig. 9 B; PI. Ill,  fig. 2 

Raspailia pachysclera Levi & Levi, 1983 : 947, fig. 12; pi. I. 5. 

MATERIEL EXAMINfi.  — Nouvelle-Caledonie. Biocal : st. DW 33, 23°09,71,S-167°10,27,E, 675-680 m. Ties 
nombreux specimens (MNHN DCL 3589). 

Description. — Eponges de couleur gris vert jaunatre, en forme de feuilles de 2 a 5 mm d'epaisseur, fixdes sur 
un support solide, en general des debris de Stylastdrides. Ces feuilles mesurent le plus souvent 20 a 40 mm de haut 

et 15 *1 30 mm de plus grande largeur. Les deux faces sont inhalantes et percees de nombreux ostioles, ouvertures 
de petits canaux, qui traversent un cortex continu de 400 pm d'epaisseur, bourrd de petits styles palissadiques. Des 

oscules de 1 mm environ sont repartis sur la marge distale de l'dponge. 

Vue en coupe latdrale, l'dponge est assez lacunaire. II  existe des cavitds sous-ectosomiques traversees par des 

piliers spiculaires, puis des canaux aquifbres plus larges (1,5 mm) entourant une masse centrale dense. 

Fig. 9. — Spicules : A, Trachycladus stylifer Dendy. — B, Plocamione pachysclera (Levi & Levi). — C, Trachoslylea 

lamellata sp. nov. Echelles = 100 pm. 
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Le squclctte principal se compose de grands styles et d'acanthostyles. Ces spicules forment une couche 

encroutante continue a la surface de tous lcs debris solides formant substrat a l’eponge. Puis les mcmes spicules 

s'clevent verticalemcnt cn colonnes de 1 mm d'epaisseur, tres riches en spongine. Les acanthostyles sont tr£s 

nombreux et les grands styles divergent en tous sens. Ces colonnes spiculaires sont tassees les unes contre les 

autres et se reduisent dans la partie superieure, qui est plus souple. Entre cette masse spiculaire centrale et le 

cortex, le squelette est sutout compose de faisceaux radiaires de styles de type ectosomique, mais plus longs que 

ceux de la palissade. 

Spicules : ils ont 6\6 bien decrits dans la note pr£ccdente; on constate surtout l'dpaisseur variable des 

acanthostyles, suivant les specimens. 

Styles principaux avec (Spines basales et proximales : 1100-1350 pm/45-60 jam. 

Styles auxiliaires a epines basales, de deux tailles : 610-750 pm/13-18 pm et 230-350 pm/8-10 pm. 

Acanthostyles : 150-520 pm/25-50 pm. 

Remarques. — Nous avions donnc, en 1983, une description et une figure de Raspailia pachysclera sp. nov. 

d’apres un specimen unique, aberrant. La collection de Biocal contient un tres grand nombre de specimens de cette 

meme espece, dont il  est possible de donner maintenant une description valable et sensiblement differente de la 

pnScedcnte, 1'echantillon decrit (Stant rdduit a l'ctat squelettique. Cette esp&ce est certainement en population tres 

abondante dans cette station, sur fonds de debris de stylasters. 

Distribution. — Nouvelle-Calcdonie. 

Famillc LATRUNCULIIDAE  Topsent, 1922 

Genre LATRUNCULIA Bocage, 1869 

Latrunculia brevis Ridley & Dendy, 1886 

Fig. 10 A; PI. Ill,  fig. 3 

Latrunculia brevis Ridley & Dendy, 1886 : 492. 

MATERIEL EXAMINfi.  — Nouvelle-Caledonie, BIOCAL : st. DW 33, 23o09,71,S-167°10,27,E, 675-680 m. Un 
specimen (MNHN DCL 3549). 

Description. — Eponge massive, revetant et englobant divers debris calcaires coralliens, mesurant 

40/15/10 mm, de couleur brun rougeatre. La surface est plissee longitudinalement, avec quelques grands plis. Des 

languettes aquiferes de 2-3 mm de long sur 0.5 mm de large sont disperses sur toute la surface. Une pellicule 

supcrficiellc contient une couche dense de discasters. Le choanosomc est assez caverneux, soutenu par des paquets 

ou des alignements de spicules, de 100 pm environ. 

Spicules : Styles : 400-460 pm/100 pm. 

Discasters : 50/32 pm; ils sont composes d'un grand diabolo central h 3 sections, dun petit diabolo basal et 

d'une couronne apicale. 

Remarques. — Bergquist (1968 : 17) a signald cette Latrunculia brun rougeatre au nord de la Nouvelle- 

Zelande. Elle commente la synonymic vraisemblablc et la distribution de l'espece dans I'hemisphcrc austral. 

Distribution. — Rio de la Plata, Namibie, Antarctique, Nouvelle-Zelande. 

Latrunculia crenulata sp. nov. 

Fig. 10 B 

MAT1-RIEL EXAMINE.—Nouvelle-Caledonie. Biocal : st. DW 36, 23°08,64,S-167°10,99,E, 650-680 m. Un 
specimen. 

Types. — ILolotype : MNHN DCL 3550. 

Source: 
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DESCRIPTION. — Tres petite eponge, sur un ddbris corallicn, dc couleur grise; au fort grossissement de la loupe, 

sa surface a un aspect strie, du a 1'alignemenl des discaslers, qui cependant, vus au microscope, formeni unc couche 

reguliere sur toute la surface. Dans lc choanosomc, des megasclcrcs sont dresses ou obliques. 

Spicules : Slrongyles plus ou moins centrotylotes et polytylotes : 210-260 pm/6 pm. 

Discaslers normaux avec 2 diabolos subterminaux, un verticille court central et quelques cpines intermediaires : 
60-65 pm/25 pm. Les 4 vcrticilles des deux diabolos sont formds de nombreuses et tr6s courtes epines, a base 
commune en collerette. 

Discastcrs allonges et h tige couvertc d’epines, vcrticill6es ou non : 70-160 pm/20 pm. 

Etymologik. — Du Latin crenulatus, crencle, pour rappcler la forme dcs discasters. 

Rkmarques. — L'espece la plus proche est Latrunculia cralera Bocage, 1869. dont la spiculation evaluee 
d'apres les figures de la publication de 1869. pi. XI. est la suivante : styles, 155-190 pm; discasters a 4 disques 

creneles, 40 pm. L. cralera, dgalement revetante. fixee sur des squeleltes de Gorgones. provient des cotes du 

Portugal. L. purpurea Carter, du detroit de Bass, semble avoir aussi des discasters a disques creneles, qui mesurent 
29 pm; mais Carter (1881 : 381) precise qu'ils sont differents de ceux de L. cralera Bocage. 

La presence simultance de discasters normaux et d'autres a long rhabde a dej^t 6te notee chcz plusieurs 
Latrunculia Idles que L. insignis Topsent.1890. L. mullirotalis Topsent,1927, L. apicalis Ridley & Dcndy. 1886, 
et L. oamaruensis Hinde & Holmes, 1892. 

Fig. 10. — Spicules : A, Latrunculia brevis Ridley & Dendy. — B, Latrunculia crenulata sp. nov. — C, Podospongia 

similis sp. nov. Echelles = 100 pm. 
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Genre PODOSPONGIA Bocage, 1864 

Podospongia similis sp. nov. 

Fig. 10 C; PI. Ill,  fig. 4; PI. X, fig. 4 

MATERIEL EXAMIN1*.  — Nouvelle-Caledonie. BlOCAL : st. CP 52, 23°05,79,S-167o46,54'E, 600-540 m. — 
St. CP 108, 22°02,55'S-167°05,68’E, 335 m. Plusieurs specimens. 

Types. — Holotype : MNHN DCL 3633. Paratypes : MNHN DCL 3651. 

Description. — Eponge pedonculee, de couleur ocre jaune, grisatre. Le pedoncule fix£ sur substrat solide 
mesure 50 h 60 mm de long et 3 mm de diametre. II est forme d’un axe spiculaire solide, enrobe de tissu mou, 

legbrement hispide. La partie distale mesure 7 & 20 mm de long et 7 a 12 mm de large; elle a des formes variees : 
le plus grand specimen est parallel6pip6dique avec une face convexe et tiois faces planes. Deux larges faces sont 

inhalantes. Tout le sommet de Leponge est perce d'oscules ouverts au centre de courtes chemin^es, avec collerette 

spiculaire. La partie distale du deuxi&me specimen est semblable a celle de certaines Thenea a cone superieur 
osculaire avec collerette et cheminees courtes et larges (plus de 1,7 mm de diametre). La region inferieure est 

probablement inhalante. Le squelette distal se compose de fortes fibres ascendantes et radiaires. Le troisieme 
specimen, intermediate, est subglobulaire avec deux depressions inhalantes et une calotte distale osculaire. 

Le squelette principal axoradiaire est fait de grands oxes longitudinaux, qui percent une fine strate de collagene 

sous-ectosomique. La charpente est parfois spirals. Sur la zone sans orifices, la couverture de discasters est fits 

dense, corticale. Dans les depressions inhalantes, les orifices inhalants sont separes par des trab£cules assez pauvres 
en discasters, implants par la pointe basale. Sur le pedoncule, des styles 6pais sont perpendiculaires a l'axe et 

forment l'hispidation avec des bouquets raspailioides de petits oxes divergents. 

Spicules : Oxes-styloxes : 950-1600 pm/30 pm. 

Oxes : 900-1150 pm/17-20 pm. 
Discasters : 30-50 pm/20-40 pm; avec en general deux verticilles de 8 epines environ, un verticille apical et 

une epine basale, parfois bi- ou trifurqu£e. 

Etymologie. — Du Latin similis, semblable, pour rappeler la ressemblance avec l’autre espece du genre, 

P. loveni Bocage 1869, a distribution boreale. 

Remarques. — Le genre Podospongia a ete cree par Barboza du Bocage en 1869, en remplacement du genre 

Lovenia. P. similis sp. nov. se distingue de 1’espece atlantique boreale P. loveni Bocage, 1868, par la longueur 

nettement superieure de ses m6gascl£res. Bocage (1869) figure un oxe de l’axe qui mesure environ 500 pm et 

Topsent (1928) a observe des megascleres de 385455 pm. II  est plus difficile  de comparer les details de structure 
des discorhabdes, dont on trouve peu de stades de croissance. 

IN CER TAE SEDIS 

Genre TRACHOSTYLEA Topsent, 1928 

Trachostylea lamellata sp. nov. 

Fig. 9 C; PI. HI, fig. 5 

Materiel EXAMINfc.  — Nouvelle-Caledonie. BlOCAL : st. DW 70, 23°24,70’S-167°53,65,E, 965 m. Un 
specimen. 

TYPES. — Holotype : MNHN DCL 3590. 

Description. — Assez curicuse eponge, arrach^e au substrat ou elle semble fixee par la base d’une corolle & 
fine paroi (1-2 mm). Cette lame inferieure, a surface herisscc de petits spicules, est prolong<$e par une sorte de 

cheminde plate a septes longitudinaux internes irr£guliers et surface lisse. Paroi et septes ont 1 mm d’epaisseur. 

Source: 
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Le squclcilc y csl constitute par des spicules enchevetres. A la face interne de la corolle, on voit des lamelles 
irregulieres avec des faisceaux de longs styles rugucux, groupes par paquets de 2 ou 3. En surface, dcs faisceaux 

atteignent 130 pm de diamfctre, d'autres sont plus 6troits ct des spicules isoles forment un reseau periostiolaire. 

Dans les membranes de la chcmincc, le squelette cst semblable. 
Spicules : Styles entierement couverts de petites epines se repartissant en deux groupes de taille : 725-950 pm/ 

8-10 pm et 1300-1800 pm; trcis rarcs spicules : 2900 pm/10-20 pm. 

ETYMOLOGIE. — Du Latin lamella, lame, pour rappeler la forme de l'eponge. 

REMARQUES. — Le genre Trachoslylea Topsent, 1928, est incertae sedis. TOPSENT considerc, avec doute, qu'il 

apparticnt aux Axinellida. Le squelette du type, T. semota Topsent, 1928, a une structure vaguement reticule et 
les spicules sont des styles ou subtylostyles couverts d'epines basses. T. semota a 6\6 preleve sur des fragments de 

polypes noircis, a 2460 m de profondeur, au nord dcs Azores (42°53,N-28o30,W). C'est une eponge en plaque molle 
h reseau unispicule, peu regulier, sans spongine, dont les spicules mesurent 160-280 pm/4-5 pm et 385-455 pm/ 

9 pm. 

Ordre AGELASIDA 

Famille AGELAS1DAE Verrill, 1907 

Genre AGELAS Duchassaing & Michelotti, 1864 

Agelas dendromorpha sp. nov. 

Fig. 11 A; PI. Ill,  fig. 6 

MATERIEL EXAMINfi.  — Nouvelle-Caledonie. BlOCAL : st. DW 65, 24°47,90'S-168°09,09’E, 275-245 m. 
Plusieurs specimens. 

Types. — Holotype : MNHN DCL 3591 .Paratypes : MNHN DCL 3644. 

DESCRIPTION. — Eponge buissonnante, dont la lige principal mesure 9-10 mm de long et 3 mm de diam^tre. 

Elle se divise en ramcaux et bourgeons terminaux, espaces tous les 3 mm environ. Ceux-ci mesurent 2-3 mm de 
diametre. Les eponges entieres mesurent 30 a 35 mm de haut et leur envergure est environ 30 sur 15 a 40 sur 

20 mm. Le squelette est tres riche en spongine; les spicules sont surtout situes a la peripheric des colonnettes ou 

des rameaux. A la peripheric de l'eponge, il  existe dcs petits acanthostyles libres. 
Spicules : Acanthostyles principaux, verticilles, legerement courbes, a 12-18 verticilles irr6gulicrs : 130- 

260 pm/10-12 pm. 
Acanthostyles superficiels a verticilles peu organises : on en compte cependant 8 ou 9 : 60-100 pm/3-4 pm. 

ETYMOLOGIE. — Du Grec dendron, arbre, pour rappeler la forme de l’eponge. 

Remarques. — Cette Agelas se distingue nettement des autres especes du genre par sa morphologie 

arbusculaire et surtout par ses petits acanthostyles superficiels libres, nettement distincts des acanthostyles 

principaux. 

Ordre POECILOSCLERIDA 

Famille DESMACELLIDAE Ridley & Dendy. 1886 

Genre DESMACELLA Schmidt, 1870 

Desmacella toxophora sp. nov. 

Fig. 11 B 

MATERIEL EXAMINE.—Nouvelle-Caledonie. Biocal : st. CP 52, 23o05,79’S-167o46,54’E, 600-540 m. Un 

specimen. 
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Types. — Holoiype : MNHN DCL 3640. 

Description. — Fragments amorphcs d'epongc massive, dc couleur jaune paille h gris jaune; ils enrobcni 
divers debris biogenes, donl des squclcltes de Stylasterides el mesurent 45/25/7 mm. 35/20/8 mm. etc.. L’dpais- 
seur varie de 3 a 10 mm. L'epongc esl friable ci 16gere. La surface est irnSgulierc cl finement hispide. On observe 
quelqucs oscules de 1 & 1,5 mm dc diamelre. Quelques canaux de meme diametre Iraversenl Fdponge. Lc squeletlc sc 

compose de tylostyles de longueurs varices; dans lc choanosome ils soni disposes en dcsordre; les spicules les plus 

longs sonl les plus frequents, mais on Irouvc aussi des spicules courts. A la pcriphdrie, les tylostyles forment un 
feutrage de spicules de toules longueurs, cnchevetres, constituant une sorte dc cortex rigide: par places, des touffes 
superposees dc tylostyles courts entourcnt un tylostyle long. Les toxes sont nombreux dans le choanosome. 

Spicules : Tylostyles legerement courbcs : 1000-1250 pm/25 pm et 750-950 pm/20 pm; base : 20-25 pm/18- 
20 pm. 

Tylostyles combes : .300-600 pm/10-12 pm. 

Toxes h forte courbure : 90-140 pm; hauteur: 25 it 40 pm. 

A 

Fig. 11. — Spicules : \, Agetas dendromorpha sp. nov. — B, Desmacella loxophora sp. nov. — C, Biemna 
granulosigmaia sp. nov. Echelles = 100 pm. 

Source; MNHN, Paris 
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Rrmarques. — Chez les Spongiaires, la presence simultanee de tyloslylcs et de toxes est exceptionnelle. 

Aucune Hadromerida n'a de toxes et chez les Poecilosclerida, scul le genre Desmacella Schmidt (= Tylodesma 

Thiele) produit ces deux types de spicules. Encore faut-il prdciser que la majorite des espcces de Desmacella ont 

surtout des tylostylcs et des sigmates et que les toxes sont additionncls et greles. Lambe (1894) a ddcrit une 
Desmacella pennata avec toxes epais. mais il  est tres probable que cette espece septentrionale, riche en spongine, 
appartient plutot a la famille des Microcionidae et peut-etre au genre Ophlitaspongia. II  n’est pas utile de reprendre 

ici une discussion sur la position systematique du genre Desmacella sans arguments nouveaux. mais comme cn 
1956, je crois qu’il  convicnt de separcr complctement les Desmacella (= Tylodesma) des Biemna Gray, 1867. 

ETYMOLOGIE. — Du Grec phorein, porter, pour rappeler la presence de toxes. 

Genre BIEMNA Gray, 1867 

Biemna granulosigmata sp. nov. 

Fig. 11 C 

Materiel EXAMINE. — Nouvelle-Caledonie. BlOCAL : st. DW 46, 22°53,05’S-167°17,08’E, 570-610 m. Un 
specimen. 

TYPES. — Holotype : MNHN DCL 3592. 

Description. — Eponge de couleur gris clair, en forme de coussin plat a peine sureleve au centre, mesurant 

12/10/1 mm; il  existe un ectosome bien distinct du choanosomc et un petit oscule central et apical. Le squclette 
se compose de styles courbes, sdpares, formant un reseau tres irregulier. Les microscleres sont tres nombreux; les 

sigmates en C sont epais et cntourent chacun un paquct de pet its granules organiques, de nature inconnue. 

Spicules : Styles courbes et flexueux : 460-520 pm/18-20 pm. 
Sigmates : 20 pm et 2 pm d'epaisseur. 

Rhaphides-microxes en trichodragmates : 150- 180 pm. Abondants. 

Rhaphides-microxes : 45-70 pm. Rares. 

ETYMOLOGIE. — Du Latin granum, grain, en liaison avec l'association de granules aux sigmates. 

Rrmarques. — Cette Biemna est caracterisee par des sigmates d'une seule categoric de taille, comme chez 
B. micro sir ongyla Hentschel, 1912, B. microxa Hentschel 1911, B. ciocalyptoides Burton, 1959, B fragilis 

Kieschnick, 1898, et B. humilis Thiele. 1903. Seules, B. microstrongyla et B. microxa ont deux categories de 

rhaphides, mais B. microstrongyla a des sigmates de 9-10 pm et B. microxa a des rhaphides de 65-77 pm et de 

25 pm seulement. 

Famille MYCALIDAE  Lundbeck, 1905 

Genre MYCALE Gray, 1867 

Mycale incurvata sp. nov. 

Fig. 12; PI. ID, fig. 7 

MATfiRIEL  EXAMINE. — Nouvelle-Caledonie. Biocal : st. DW 36, 23o08,64’S-167°10.99'E, 650-680 m. — 
St. DW 51, 23°05,27'S-167°44,95’E, 700-680 m. — St. CP 52, 23o05,79'S-167°46,54’E, 600-540 m. Trois specimens. 

Types. — Holotype : MNHN DCL 3593. Paratypes : MNHN DCL 3593. 

Description. — Eponge de coulcur gris jaune verdatre en forme de fcuillc epaisse recourbee, avec une face 
concave et une face convexe separccs, lateralcmcnt, par un large bourrelet de 20 a 25 mm d'epaisseur. Les deux 

specimens complets mesurent respcctivement 70/40/25 mm et 65/40/20 mm. Les deux faces sont divis6es par de 
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nombreux sillons reticules et sonl finement hispides; dies sont percees d'orifices aquiferes de 1 mm environ dc 
diametre. Les bourrclcts lateraux ont lc meme aspect et sont dgalement pereds d’orifices. La charpente est 
plumoreticulee, avec des fibres de styles qui deviennent radiaires pr6s de la surface et s’y ach6vent cn paquets de 

spicules divergents. Sur les fibres, les grands anisochdes sonl fixes en pseudorosettes, car chaque anisochele est 

fix£ independamment sur la fibre. 
Spicules : Styles : 400-500 pm/12-15 pm ou 460-590 pm/12-15 pm. 

Anisochdes 1 : 100 pm/30-35 pm. 
Anisochcles 2 : 38-48 pm/12-20 pm. 

Anisochdes 3 : 20-22 pm/8 pm. 

Fig. 12. — Spicules de Mycale incurvata sp. nov. Echelle = 100 pm. 

Etymologie. — Du Latin incurvus, courbe, pour rappeler la morphologie de 1'eponge. 

REMARQUES. — Cette dponge, dont la spiculation comprend trois categories d’anisocheles, s'apparente a cet 

egard a d'autres esp6ces d'eau froide, telles que Mycale trichela L6vi, 1963, d'Afrique du Sud, M. dellojuradoi 

Burton, 1940, d’Argentine. M. gaussiana Hentschel. 1914, M. ancorina (Whitelegge, 1906), M. bellabellensis 

(Lambe, 1905) et M. strelnicovi Rezvoy. 1924. 
Elle se distingue dc loutes ces especes par sa morphologie generate et par les details dc sa spiculation. 

Genre HAMACANTHA Gray, 1867 

Hamacantha acerata sp. nov. 

Fig. 13 A 

MATfiRIEL  EXAMINE. — Nouvelle-Caledonie. BlOCAL : st. DW 33, 23°09,7rS-167°10,27,E, 675-680 m. Un 
specimen. 

Types. — Holotype : MNHN DCL 3594. 

DESCRIPTION. — Eponge fixee sur divers petits debris calcaires, de coulcur blanc gris clair, mesurant 

20/15/2 mm. La surface est reticulee. La pellicule superficielle, tr&s fine, conlient des sigmancistres et quelques 

diancistres. Le squelette principal se compose de paquets de styles en groupes de trois, associes en faisceaux epais 
ou entrecroises. Certains paquets se disposent radiairement autour de grains de sable. 

Spicules : Styles courbes : 330-390 pm/7-8 pm. 

Diancistres : 190-200 pm; rapport longueur des pointes sur longueur totale = 0,46; rapport largeur sur 

longueur totale = 0,25. 
Sigmancistres avec epines subterm inales et lamelle centrale; parfois quelques epines internes aux tiers dc la 

longueur : 42-45 pm. 

Sigmates en C : 18 pm. 

Source: 
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ETYMOLOGIE. — Du Latin acer, aigu, en relation avec la forme des extremites des diancistres. 

Remarques. — Cette Hamacantha a deux categories de diancistres et avec sigmates sc rapproche du groupe 

d'especes : H. esperioicles Ridley & Dendy, 1886, //. carteri Topsent, 1904, II. lundbecki Topsent, 1904. Elle s’en 
distingue par la grande longueur des megascleres et surtout par la morphologie des petits diancistres. 

Fig. 13. — Spicules : A, Hamacantha acerata sp. nov. — B, Hamacantha atoxa sp. nov. — C, Hamacantha forcipulata sp. 
nov. — D, Hoplakithara exoclavata sp. nov. Echclles = 100 pm. 

Hamacantha atoxa sp. nov. 

Fig. 13 B; PI. Ill,  fig. 8 

MATERIEL EXAMINE. — Nouvelle-Caledonie. Biocal : 20°30,65’S-166°50,30'E, 440 m. Un specimen. 

Types. — Holotype : MNHN DCL 3595. 

Description. — Eponge d'un millimetre d'epaisseur. de couleur jaunatre, fixee sur une coquille bivalve. Elle 

cst couvcrtc par une fine pellicule ectosomique contenant dcs styles entrecrois£s et des diancistres de petite taille. 

Lc choanosome contient des paqucts de styles entrecroises, rarement alignes, et des grands diancistres. Cette eponge 
se distingue seulement d'Hamacantha bowerbanki Lundbeck, 1902 [= ? H.falcula (Bowerbank, 1874)] par l'absence 

de toxes. Ce sont dcs Hamacantha h 3 categories de diancistres. 

Spicules : Styles : 400-430 pm/8 pm. 

Diancistres 1 : 175-160 pm. 

Diancistres 2 : 40-43 pm. 

Diancistres 3 : 20 pm. 

ETYMOLOGIE. — a privatif pour rappeler l'absence de toxes. 
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Remarques. — Celte eponge se distingue sculement d'll. bowerbanki Lundbeck (= H.falcula Bowerbank ?) 

par 1'abscnce de toxes. Ce sont des Hamaeaniha <\ trois categories dc diancistres. 

Hamacantha forcipulata sp. nov. 

Fig. 13 C 

MATERIEL EXAMINE. — Nouvelle-Caledonie. Biocal : 20°30,60'S-166o50,30’E, 440-460 m. Un specimen. 

Types. — Holotype : MNHN DCL 3596. 

Description. — Eponge blanchatre, reduite pour 1'essenticl a unc pclliculc dc surface translucide ou les 
nombreux styles sont en couchc unique tangentielle et orientes dans un sens preferentiel. Cette pellicule contient 

les trois types de microscleres, dont de nombreux sigmates greles. Par place, quclques faisceaux de styles 

choanosomiques restent fixes a la pellicule. 
Spicules : Styles : 370-460 |i /12 pm. 

Diancistres : 120-170 pm/35 pm; les deux extremites se situant dans des plans differents. 
Sigmancistres a forte courbure, les deux extremites elargies se rejoignant, ce qui donne aux spicules l'aspect de 

mcnottes d'arrestation : 35-45 pm. 
Sigmates greles : 25 pm/1 pm. 

ETYMOLOGIE. — Du Latin forceps, pinces, en liaison avec la forme des diancistres. 

Remarques. — Cette eponge a des diancistres sigmoides tout a fait caracteristiques, inconnus chez les autres 

Hamacantha. 

Famille CLADORHIZIDAE Laubenfels, 1936 

Genre ASBESTOPLUMA Norman, 1882 

Asbestopluma bilamellata sp. nov. 

Fig. 14 A; PI. IV, fig. 1 

MATfiRIEL  EXAMINE -Nouvelle-Caledonie. Biocal : st. DW 33, 23°09,71’S- 167°10,27E, 675-680 m. Un 
specimen 

TYPES. — Holotype : MNHN DCL 3597. 

Description. — Eponge dont l’aspect rappelle divers Pennatulaires; elle se compose d'un pedoncule axial 

courb£, formant Techine dorsale" convexe de la partie distale plus 6paisse, mais creuse. Le pedoncule qui mesure 
20 mm de long est couvert d'une couchc de tissu soutenu par un fin squelette radiaire. qui le rend hispide. La partie 

distale mesure 27 mm de haul et 3-4 mm de diametre; elle est composee de deux lames recourses sur elles-memes 

en cornet et separees sur la face concave opposee a la nervure longitudinale. Le squelette de ces lames fragiles, qui 

se d£coupent aisement en languettes juxtaposees, est compose de grands styles tangentiels, qui leur donnent un 

aspect lisse et meme brillant. Mais vers l'extremite enroulec, on voit un revetement hispide, semblable a celui du 
pedoncule. 

Spicules : Styles principaux : 410-650 jim/10-20 pm. 
Styles courbes : 250-400 pm/10-12 pm. 

Anisocheles : 25-28 pm/11-12 pm. 

ETYMOLOGIE. — Du Latin, bis, deux, et lamella, lame, pour rappelcr la morphologie de l'eponge. 

Remarques. — Aucune espccc semblable, ni par sa morphologie, ni par la spiculation, n'a ete decrite. 

Source: 
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Asbestopluma biserialis (Ridley & Dendy, 1886) 

Fig. 14 B 

Esperella biserialis Ridley & Dendy, 1886 : 340. 

MATfiRIEL  EXAMINE — Nouvelle-Caledonie. Biocal : st. CP 26, 22°39,66’S-166°27,4rE, 1618-1740 m. Un 
specimen (MNHN DCL 3598). 

DESCRIPTION. — Tigcllc d'un millimetre de diametre et 95 mm de long, rdduite au squelette axial, sauf sur une 

partie encore couverte d'une fine couche de tissu mou. Vers la region apicale. des faisceaux squelettiques lateraux 
sont disposes en deux rangccs opposdes; ils mesurent 1 mm de long environ. 

Spicules : Styles principaux rectilignes : 1600-1800 pm/20-21 pm. 
Styles secondaires, rectilignes, subtylostylcs, polytylotes : 375-800 pm/10-14 pm. 
Anisochkles : 8-10 pm. 

Sigmancistres : 26-28 pm. 

Distribution. — Ocean Pacifiquc : fosse des Kermadec, N.W. Pacifique. 

A 

D 

Fig. 14. — Spicules : A, Asbestopluma bilamellata sp. nov. — H, Asbestopluma biserialis Ridley & Dendy. — 
C, Cladorhiza schistochela sp. nov. — D, Cladorhiza similis Ridley & Dendy. Echelles = 100 pm. 
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Genre CLADORH/ZA Sars, 1872 

Cladorhiza schistochela sp. nov. 

Fig. 14 C; PI. IV, fig. 2; PI. IX, fig. 5 

MATERIEL EXAMINE. — Nou velle-Caledonie. Biocal : si. DW 70, 23°24,70’S-167°53,65,E, 965 m. Un 
specimen. 

TYPES. — Holotype : MNHN DCL 3603. 

DESCRIPTION. — Eponge fixCe par un fin pedoncule spiculaire de I mm de diamStre, dc coulcur jaune, s'Slevant 
sur une sole basale de 7 sur 3 mm de diametre. Toutc Feponge mesure 140 mm de haut (dont le pedoncule qui 
mesurc 40 mm). L'axc spiculaire traverse la panic distale de Feponge, qui esl en forme de manchon subcylindrique 

courbe. La face concave, de 8 mm de large, est marquee par la presence d'un sillon longitudinal. L'Sponge se 
prolonge lateralement par deux franges recourbees qui limitent le sillon. Le squelette periaxial est fait dc faisceaux 
de styles et de spicules entrecroises pres de la surface. 

Spicules : Styles principaux : 2,8-3 mm/30 pm. 
Styles d’accompagnement: 1,1-1,5 mm/18 pm. 

Styles courts : 550-700 pm/8-12 pm. 

Anisochcles : 60-100 pm; les dents du petit cote sont bifides. 

Sigmates de deux failles : 100-125 pm ct 50 pm. 

ETYMOLOGIE. — Du Grec schistos, fendu, pour rappeler la morphologic des anisochcles. 

Remarques. — La spiculation de cettc eponge est presqu'identique a cclle d'une eponge dCcrite par Ridley et 
Dendy (1886) sous le nom de Cladorhiza (?) tridentata, rCcoltee par le "Challenger", entre les ties Prince Edwards 

et Crozet (46°16,S-48°27,E), a 2900 m de profondeur. Mais la morphologie est completement differente. 
C. tridentata est en forme de dome; RIDLEY ct Dendy ont hesite a placer cettc eponge dans le genre Cladorhiza. 

Nous avons egalemcnt hesite a classer Feponge de Biocal dans ce genre, car sa morphologie est semblable a celle 

d'Asbestopluma. II est vrai que plusieurs types morphologiques identiques ont ete observes dans les trois genres 
Asbestopluma. Chondrocladia et Cladorhiza. 

Cladorhiza similis Ridley & Dendy, 1886 

Fig. 14 D; PI. IV, fig. 4-6 

Cladorhiza similis Ridley & Dendy, 1886 : 343. 

Materiel EXAMINE. — Nouvelle-Caledonie. Biocal : st. CP 27, 23°05,52,S-166°26,41,E, 1850-1900 m. Cinq 
specimens (MNHN DCL 3604). 

Description. — Eponge en forme de parapluie ou de parapluie inverse, dont le pedicelle tres mince, 
partiellement rccouvert de tissu mou, attcint 70 mm de long sur 1 a 2 mm de large. Au sommet, Fombrelle ou la 

coupe est formee de 15a 20 filaments qui attcignent 30 mm de long, s'ils ne sont pas brises. Au sommet de 

Feponge on observe un petit prolongement claviforme ressemblant a un pistil de fleur. 11 porte dc tres courtes 

epines qui sont des faisceaux spiculaires perpendiculaires h l'axe. La surface de ce cone contient de nombreux 
anisancres; le “pistil”  contient des masses cellulaires d'aspect reproducteur. 

Spicules : Styles principaux: jusqu'a 3600 pm/50 pm. 

Styles sccondaires : 650-700 pm/30 pm et 250-300 pm/8-10 pm. 
Anisancres : 30 pm. 

Remarques. — Ces Sponges sont tres proches des C. similis, C. longipinna et C. inversa decrites par Ridley 

et Dendy (1886, 1887). Elies appartiennent tres certainement a C. similis, recoltee dans le Pacifique sud, plus a 
l’est, mais h latitude equivalcntc : 22°2rS-150°17'W, C4360 m de profondeur. 

Dis tribution. — Pacifique sud. 

Source: 
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Genre CHONDROCLADIA Wyville Thomson, 1873 

Chondrocladia cortcrescens (Schmidt), 1880 

Fig. 15 A; PI. IV, fig. 8 

Cladorhiza cortcrescens Schmidt, 1880 : 83, pi. X, fig. 8-9. 

MATERIEL EXAMINE. — Nouvelle-Caledonie. Biocal : st. CP 26, 22°39,66'S-166027,41’E, 1618-1740 m. — 
St. CP 60, 24°01,45’S-167°08,43'E, 1530-1480 m. — St. CP 62, 24°19,06’S-167°48,65,E, 1395-1410 m. Plusicurs 
specimens (MNHN DCL 3600). 

Description. — Le plus grand specimen est une Sponge dressee, haute de 120 mm avec pedonculc epais, 
mesurant 55 mm/5 mm. La partie distale comporte un axe qui mesure 65 mm de long et 10 mm de diam&tre et des 

prolongements pcrpendiculaires h Taxe, mesurant 40 mm de long et 2 mm de diametre, enflds ^ Textremite en 

masses molles de 15,5 mm. Ccs prolongements sont groupes plus ou moins en vcrticillcs autour de Taxe. Ceux 
du verticille sup6ricur sont les plus minces (3 mm de diam&tre). II existe une couverture de styles rugueux, des 

isancres & 7 dents et des grands sigmates. 
Spicules : Styles principaux : 2500-3200 pm/25-45 pm. 

Styles ou oxes fusiformes : 500-900 pm/10-28 pm. 

Styles rugueux : 220-240 ou 375-450 pm. 

Isancres a 7 dents : 90-100 pm. 
Isancres: peu arques dans deux specimens : 35-45 pm, assez arques dans le troisieme : 25-28 pm/15 pm. 

Sigmates legerement aplatis et disymetriques : 70-80 pm. 

Sigmancistres : 45-50 pm. 

Fig. 15. — Spicules : A .Chondrocladia concrescens (Schmidt). — B, Chondrocladia scolionema sp. nov. — 
C, Chondrocladia pulvinata sp. nov. Echelles = 100 pm. 
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Remarques. — Ce specimen appartient au groupe “concrescens”, bien revu et detaille par Topsent (1930); ce 

groupe est caractrise par des eponges de meme morphologie et par la presence de styles rugueux superficiels. Le 
specimen de Nouvelle-Caledonie n'est pas tres different de C. yatsui Topsent, 1930 (baie de Sagami, 637 m). 
C. challengeri Topsent, 1920 (Pacifique nord, 5275 m), C. concrescens Schmidt, 1880 (golfe du Mexiquc) et 
C. verticil lata Topsent, 1920 (golfe du Mexiquc) par la presence de styles rugueux superficiels. 

Distribution. — Grenade (Antilles). 

Chondrocladia scolionema sp. nov. 

Fig. 15 B; PI. IV, fig. 3 

MATERIEL EXAMINE. ^Nouvelle-Caledonie. Biocal : st. CP 72, 22°09.02,S-167o33,I8,E. 2100-2110 m. Un 
specimen. 

Types. — Holotype ; MNHN DCL 3601. 

Description. — Eponge fixee par un long pcdicelle grele de I mm de diametre et 80 mm de long, s'elargissant 

un peu sous la masse distale. Celle-ci est conique et mesure 13 mm de diametre et environ 10 mm de haut; a la 
base de la masse distale partent environ 45 filaments lateraux. dont certains atteignent 30 mm de long; d‘autres 

filaments, plus courts, sont visibles plus haut sur lc cone, pres du court cylindre distal. Le squelette est typique, 

avec une couche de styles peripheriques et de nombreux isancres sur toute la surface. 
Spicules : Styles principaux, rectilignes, subtylostyles : 1400-2500 pm/20-30 pm. 
Styles secondaires : 700-850 pm/12-20 p. 

Isancres tridentes : 50-58 pm (55 pm), largeur 10 pm; largeur de la tige : 8 pm. 

Etymologie. — Du Grec scolia, courbe, allusion aux filaments lateraux. 

Remarques. — Par sa forme conique, son pcdicelle et ses filaments, ccttc eponge appartient au groupe des 

Crinorhiza. Elle se distingue de Chondrocladia crinita Ridley & Dendy, 1886, C. guiteli Topsent, 1904, 

C. antarctica Hcntschel. 1914, C. amphiactis Schmidt, 1880, et C. clavata Ridley & Dendy, 1886, par la presence 
de petits filaments apicaux et par la spiculation sans sigmates. 

Chondrocladia pulvinata sp. nov. 

Fig. 15 C; PI. II, fig. 9-12 

Materiel EXAMINfi.  — Nouvelle-Caledonie. Biocal : st. CP 29, 23°07,5rS-166°40,15'E, 1100 m. — 
St. CP 30, 23°08,44'S-166°40,83'E, 1140 m. — St. CP 55, 23°19,76,S-167°30,46,E, 1175-1160 m. Plusieurs 
specimens. 

TYPES. — Holotype : MNHN DCL 3602. Paratypes : MNHN DCL 3606. 

Description. — Eponges pcdicellees, dont le pcdicelle, brise tres pres de la masse distale se compose d'un cor¬ 

don dense de 2-4 mm de diametre, compost de styles longitudinaux, sans microscleres associes et sans enveloppe 

de styles rugueux. La partie distale tronconique, aplatie ou piriforme, est assez molle et de couleur grise. Le 
faisceau axial de styles la traverse et se termine cn un court bouton saillant. Ces eponges mesurent 17/15/4 mm, 

20/15/8 mm, 20/18/4 mm, cn general de 15 a 25 mm de diametre. Le squelette hors pcdicelle axial est assez 

confus; il  se compose de styles plus courts et de nombreux isancres tridents auxquels s'ajoutent de rares sigmates. 
Spicules : Styles principaux : 1400-1550 pm/28-30 pm. 
Styles secondaires, courbes : 700-900 pm / 20-22 pm. 
Isancres tridentes : 88-90 pm. 

Sigmates : 120-140 pm, legerement aplatis et denticules avant les courbures terminales; ils peuvent etre 
interprets comme des sigmancistres. 

Etymologie. — Du Latin pulvinatus, bombe, en rapport avec la forme de 1'eponge. 

Remarques. — Aucune Chondrocladia decrite n'a la morphologie de cctte espece. 

Source MNHN, Paris 
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Famille ESPERIOPSIDAE Hentschel, 1923 

Genre ESPERIOPSIS Carter, 1882 

Esperiopsis challengeri Ridley & Dendy, 1886 

Fig. 16 A; PI. IV, fig. 7; PI. IX, fig. 8 

Esperiopsis challengeri Ridley & Dendy, 1886 : 341. 

MATERIEL EXAMINfi.  — Nouvelle-Caledonie. Biocal : st. CP 31, 23o07,26’S-166°50,45,E, 850 m. Trois 
specimens (MNHN DCL 3531). 

Description. — Eponge pddonculee mesurant de 140 a 195 mm de haut; lc pddoncule, fixe sur un substrat 

solide, mesure 2-3 mm de diametre et se subdivise ou non en pedoncules secondaires de 1-1,5 mm de diametre; 

ceux-ci mesurent environ 30 mm de long. Le premier apparait h 95-100 mm de la base. Aux extremites du 
pddoncule principal et des pedoncules secondaires, l'eponge est en forme d'ombrelles de 10 h 20 mm de diametre. 

Chaque ombrelle est soutenue par des rayons divergents issus du pcdoncule et conslitues, comme lui, de paquets de 

styles longitudinaux, herissds de spicules perpendiculaires ou obliques. La face convexe est irreguliere, osculaire. 
L’epaisseur de l'ombrelle atteint 2 a 3 mm a l'oppose du pedoncule. Le squelette peripherique des deux faces est 

forme de cordons de styles. 
Spicules : Styles courbes : 390-600 pm/12-18 pm. 

Isocheles palm6s : 40-42 pm. 

Remarques. — Cette tres remarquable espece n'a 6te recoltee auparavant que par le "ChallengerRidley et 
DENDY (1886) l'ont decrite de la station 196, dans Test des Celebes. & 1300 m de profondeur. Les isocheles de leurs 

specimens sont nettement plus longs, en moyenne 50 pm, et les styles sont plus courts : 350 pm. Un autre 
specimen recolte par le "Challenger", au sud des Ties Philippines, pres de Tile Meangis, par 900 m de profondeur, a 

des styles de 600 pm de long, plus comparables a ceux de Nouvelle-Caledonie. E. challengeri a ete rdeemment 

prelevee par moins de 200 m de profondeur entre les Ties Abrolhos et Roti (J. HOOPER, comm. pers.). 

Distribution. — 0°48'S-126°58,E et 4°33'N-127o06,E. 

Esperiopsis diasolenia sp. nov. 

Fig. 16 B; PI. V, fig. 1; pi. IX, fig. 6 

MATERIEL EXAMINE. — Nouvelle-Caledonie. Biocal : st. CP 54. 23°10,30'S-167°42,98'E, 1000-950 m. Un 

specimen. 

Types. — Holotype : MNHN DCL 3630. 

Description. — Eponge lamellaire. fragmenlaire, dc 3 mm d'epaisseur el mesurant 60 mm de long el 20- 

27 mm de large. La couleur esl blanc creme clair. La consistance est assez fermc. Les deux faces sont semblables, 

ponctuces de perforations de 0.4-0.5 mm de diametre. La surface parait dgalc et presque lisse. En fait il  existe une 
tres fine hispidation superficiellc. L'anatomie est un dcs caractdres importants de cette espdee. L'eponge est 

traversee par dcs canaux perpendiculaires au grand axe de la lame et ces canaux. accoles, paraissent gendralcment 

s'ouvrir sur les deux faces. II est difficile de voir si cette structure est semblable. par excmple, k cellc des 

Craticulariidac. avec alternance de canaux ouverts ou fermds sur chacune des faces de l'eponge. Certains orifices 
sont beams; d'autres contiennent quelques paquets de spicules superficiels radiaires; le canal mesure environ 

300 pm. La fermetd de l'eponge est due a l'existence de bandes polyspiculces longitudinals de styles, qui 

prennent sou vent I'aspect de lamelles. Ces bandes ont 500 pm a 1 mm d’epaisseur et sont espacees tous les 

millimetres. Les canaux passent entre les fibres. Ces fibres sont entourees d'alignements radiaires a 2-3 spicules 

divergents. dont les peripheriques creent la trds legere hispidation. Ces alignements sont places environ tous les 

100 pm. 
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Spicules : Styles courbes : 250-300 pm/9-10 pm. 

Isocheles palmes : 40-60 pm et 30 |im. 

ETYMOLOGIE. — Du Grec dia, a travers et solen, tube, pour rappeler le systcme aquiferc de l'dponge. 

Remarques. — Les isochfcles d'E. diasolenia sp. nov. sont semblables & ceux dvillosa (Carter, 1874), de 

1’Atlantique nord. 

FlG. 16. — Spicules : A, Esperiopsis challengeri Ridley & Dendy. — B, Esperiopsis diasolenia sp. nov. — 
C, Esperiopsis flava sp. nov. — D, Esperiopsis inodes sp. nov. — E, Esperiopsis magnifolia sp. nov. Echelles = 
100 pm. 

Esperiopsis flava sp. nov. 

Fig. 16 C; PI. IX, fig. 12-13 

MATERIEL EXAMINE. — Nouvelle-Caledonie. BlOCAL : st. DW 36, 23°08,64’S-167°10,99’E; 650-680 m. Un 
specimen. 

TYPES. — Holotype : MNHN DCL 3605. 

DESCRIPTION. — Eponge de couleur jaune vif, revetant des debris coralliens, mesurant 1 a 2 mm d'epaisseur, a 

surface egale, sans orifices visibles, mais avec 2 ou 3 depressions qui pourraient etre inhalantes. Le squelette, sans 

fibres ni faisceaux, se compose de styles Uts nombreux, tous orientds, ascendants (sans hispidation). La couche 
superficielle de l'eponge contient les isocheles arques. 

Spicules : Styles polytylotes rectilignes : 525-600 pm/10-12 pm. 

Isocheles en forme de pinces de crabe : 32-33 pm. 

Etymologie. — Du Latin flava, jaune, allusion a la couleur de l'eponge. 

Source: MNHN, Paris 
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Remarques. — La spiculation de cette eponge est analogue a celle d'Esperiopsis pulchella Ridley & Dendy. 
1886. el de Phelloderma radiatum Ridley & Dendy. 1886. Ellc ressemble plus a celle de P. radiaiunt, mais ces 

eponges sont assez nettement differenles. 
E. pulchella. de Nouvellc-Guinee, est une eponge cncroutante, vcn noiratre, avec des aires poriferes 

minuscules. Un autre specimen du SSW de Kerguelen (BOURY-ESNAULT & Van Beveren. 1982) est Sgalemenl 

encroutante avec des cribles. P. radiatum est subglobulaire avec un ectosome cortical brun clair dans l'alcool. 
E.flava ressemble a E. pulchella dont ellc se distingue par la couleur jaunc vif  et par la longueur bicn moindre 

des isocheles. Sa spiculation est tres proche de celle du specimen de Kerguelen. 

Esperiopsis inodes sp. nov. 

Fig. 16 D; PI. V. fig. 8; PI. IX. fig. 7 

MATERIEL EXAMINE. — Nouvelle-Caledonie. BlOCAL : st. CP 61, 24°11,67'S-167°31,37'E, 1070 in. Un 

specimen. 

Types. — Holotype : MNHN DCL 3631. 

Description. — Eponge pddiccllee, dont le pddicclle mesure 90 mm sur 1 mm de diametre. La surface est 

hispide. La partic terminale forme une sorte de lame enroulee sur elle-meme; ellc mesure 2 mm d'epaisseur environ 

au sommet. Sa largeur est de l’ordre de 10 mm et sa longueur de 25 mm. Le squelette de l'axe du pedicelle se 

ramifie plusieurs fois dans la partic distale ou le squelette est dendritique et compose de styles. Les spicules sont 
groupes en fibres de 300 pm environ, associds dans le pedicelle; ils se separent progressivement dans la partie 

apicale; dans la zone plus epaisse, on observe un squelette soit dendritique, soil dendroreticute, avec spicules isoles 

ou groupes par paquets de 2 ou 3. A la surface, de nombreux isocheles sont rcpartis, notamment dans la partie 

convexe de la region distale. 
Spicules : Styles courbes en deux classes de longueur: 250-400 pm et 450-600 pm/ 12 pm. 
Isoch&les palmes : 40-45 pm; les deux extremites ne sont pas toujours disposees dims le meme plan. 

Etymologie. — Du Grec inodes, fibreux, allusion au squelette de l'dpongc. 

Remarques. — Cette espece d'Esperiopsis est stipitee et son squelette principal est compose de fibres 

polyspiculaires se ramifiant, ce qui est aussi le cas chcz d'autres Esperiopsis dressces. 

Esperiopsis magnifolia sp. nov. 

Fig. 16 E; PI. V, fig. 2 

MATERIEL EXAMINE. — Nouvelle-Caledonie. BlOCAL : numero de station inconnu. Deux specimens. 

Types. — Holotype : MNHN DCL 3607. Paratype : MNHN DCL 3645. 

Description. — Eponges foliacees mesurant respectivement 45/6/135 mm et 55/7/180 mm. La base de la 

feuillle, pedonculee, est soutenue par un tres dpais faisceau de styles, qui se ramifie en nombreuses fibres 

spiculaires de 300 pm d’epaisseur, cspacees tous les 800 pm environ. Entre ces fibres principales, le squelette est 

dendrordticule avec spicules en bouquets ou en reseau 1-3 spicule. En surface, les styles terminaux sont dresses et 

saillants. Les deux faces de l’eponge sont semblables en apparence, peredes d'orifices nombreux de 800 pm a 1 mm 

de diametre. II  existe des orifices semblables sur la petite face laterale, couverte d'une fine membrane ectosomique 
detachable ou sont les isocheles. Une des faces principales est sillonnee de cretes sinueuscs, hispides, divergentes, 

orientees longitudinalement. 
Spicules : Styles courbes : 350-450 pm/10-11 pm. 

Isocheles caracteristiques du genre : 28-40 pm. 

Etymologie. — Du Latin magnus, grand, et folium, feuille, pour rappeler la forme de l’cponge. 



46 CLAUDE LfiVI  

Remarques. — Cette espbee de grande taille est actuellement unique cn son genre, mcmc si la spiculation a 
certaines convergences avec ccllcs d'£. stipula Koltun, 1958, E. rugosa Thiele, 1905, et E. uncigera Topsent, 

1928. 

Genre HOPLAKITHARA Kirkpatrick, 1907 

Hoplakithara exoclavata sp. nov. 

Fig. 13 D; PI. V, fig. 5-6; PI. IX, fig. 9-11 

MATfiRIEL  EXAMINE. — Nouvelle-Caledonie. Biocal : st. CP 67, 24055,44’S-168°21,55'E, 500-510 m. Plusieurs 
specimens. 

TYPES. — Holotype : MNHN DCL 3639. Paratypes : MNHN DCL 3646. 

DESCRIPTION. — Comme H. dendyi Kirkpatrick, 1907, type du genre, cette espece se presente sous la forme de 

coussins planconvexes hemisphdriques, assez rdgulicrs, de 4 a 12 mm de diametre et 2 a 5 mm d’epaisseur. La 

couleur est gris clair. La consistance est souple, mais Tectosome est plus ferme que le choanosome. La surface 
convexe est entierement hispide. Les orifices sont invisibles. Plusieurs specimens ont un paquet de spicules plus 

longs pres du sommet. Le choanosome contient des chambres flagellees de 30 pm de diametre, ires serrdes; lc 
mesohyle semble rdduit. Le squelette est formd de paquets de 3 & 10 oxes rectilignes, entrecroises dans tout le 

choanosome aulour de cavites. Sur toute la surface libre, dcs exotyles sont rdgulierement implants, Fextremite 

claviforme vers Fcxtericur; ils sont responsablcs de Fhispidation de Feponge. La surface de fixation n'a pas 

d’exotyles; les oxes y forment un squelette tangentiel irregulier. 

Spicules : Oxes rectilignes : 420-525 pm/8-10 pm et 280-300 pm/8-10 pm. 
Exotyles dont Fextremite proximale est pointue et Fextremite distale est claviforme : 810-880 pm/7-10 pm. 

Le spicule s'elargit progressivement sur 50 a 80 pm jusqu'a atteindre 12-13 pm de diametre. Cette partie du 

spicule est d'apparence rugueuse et done couverte de petites epines basses. 
Placocheles : 55-65 pm/20-23 pm. 

Placocheles : 32-36 pm/10-11 pm. 
Bipocilles : 8 pm. 

ETYMOLOGIE. — Du Latin clava, massue, pour rappeler la forme des exotyles. 

Remarques. — Cette espece se distingue du type, H. dendyi Kirkpatrick, 1907, espece antarctique, dont les 

exotyles sont a extremite spheroide, les placocheles plus grands et les oxes remplaces par des strongyles; mais leur 
morphologic et leur anatomie sont semblables. 

Famillc MYXILLIDAE  Topsent, 1928 

Genre LISSODENDORYX Topsent, 1894 

Eissodendoryx bifacialis Levi & Levi, 1983 

Fig. 17 A 

Eissodendoryx bifacialis Levi & Levi, 1983 : 959, fig. 23, pi. VI, Fig. 1. 

MATfiRIEL  EXAMINE. — Nouvelle-Caledonie. Biocal : st. CP 109, 22°10,03’S-167°15,22’E, 495-515 m. Un 
specimen et des debris (MNHN DCL 3608). 

Description. — Grosse lame de 10 mm d'epaisseur, legerement incurvcc, de couleur brun rougeatre et 

mesurant 80 sur 55 mm d'envergure. La face concave est couverte par une fine membrane criblce, bien visible 

au-dessus des canaux inhalants, qui mesurent 1 a 2.5 mm de diametre. Cette face est lisse et un peu luisante. La 

Source; MNHN. Paris 
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face convexc, bcaucoup plus irreguliere, h membrane non criblee, est percee d'orifices de 2 mm environ, sans doute 
osculaires. Le squelette est reticuld, myxilloi'de. 

Spicules : Tylotes : 290-330 pm/ 6 pm. 

Acanthostylcs enticement 6pineux ou non : 350-500 pm/15-16 pm. 
Isocheles arques : 30-45 pm. 
Isocheles arques : 18-20 pm. 
Sigmates : 28-30 pm. 

Distribution. — Nouvcllc-Cal&lonie. 

Fig. 17. — Spicules : A, Lissodendoryx bifacialis Levi & Levi. — B, Lissodendoryx catenata sp. nov. — 
C, Lissodendoryx tubiformis sp. nov. — D, Echinostylinos gorgonopsis sp. nov. Echelles = 100 pm. 

Lissodendoryx catenata sp. nov. 

Fig. 17 B; PI. V, fig. 7 

MATfiRIEL  EXAMINfi.  — Nouvelle-Caledonie. Biocal : st. CP 52, 23°05,79,S-167°46,54,E, 600-540 in. Trois 
fragments. 

Types. — Holotype : MNHN DCL 3609. 

Description. — La morphologic de l'cponge est celle dune chainette dressee, dont la tige axiale mesure 0,7- 

1 mm de diametre et 100 mm de long. Chaque element de la chaine mesure 7/7/2 mm environ; il est un peu 

caverneux et les canaux aquifercs y sont disposes obliquement. Ces elements sont regulierement espac£s le long de 

la tige. 
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Le squelette principal est forme de gros paquets de styles mesurant environ 60 pm d'cpaisseur. En surface sont 

concentres les subtylotes tangentiels, les sigmas et les isochfeles arques. 
Spicules : Styles principaux : 550-600 pm/18-20 pm. 
Tylotes ou subtylotes rectilignes : 340-400 pm/8-10 pm. 

Isocheles arques : 30 pm. 
Sigmates : 80 pm. 

Etymologie. — Du Latin catena, chaine, pour rappeler la morphologie de l'eponge. 

Remarques. — La morphologic de cette esp£ce est tout a fait originate. 

Lissodendoryx stylophora L6vi & Levi, 1983 

Lissodendoryx stylophora Levi & Levi. 1983 : 960, fig. 22, pi. VI, fig. 2 et pi. VIII,  fig. 6. 

MATI-RIEL EXAMINE. — Nouvelle-Caledonie. BlOCAL : st. DW 36, 23°08,64'S-167°10,99'E, 650-680 m. Un 
specimen. — St. CP 54, 23°10,30,S-167°42,98,E, 1000-950 m. Deux specimens (MNHN DCL 3610). 

Description. — La description de fespece reste difficile  en raison du polymorphisme dcs specimens tecoltes. 

Celui de la station CP 54 est massif, de coulcur gris jaune, avec une face osculaire en cuvette et deux faces 

extemes inhalantes mesurant 60 et 120 mm de cote. Les oscules mesurent de 1 a 3 mm de diantetre. II cxiste de 

nombreux canaux de 1 mm de diametre. Le squelette est assez irregulier; les styles sont entrccroises, groupes par 

deux ou solitaires. II  est done moins structure que celui du type. Pres de la surface, les styles sont radiaires et sont 

entoutes de faisceaux de styles courts, dresses, formant une sorte de palissadc. Les isodteles arques et surtout les 

sigmates sont abondants dans l’ectosome. 

Distribution. — Nouvelle-Caledonie. 

Lissodendoryx tubiformis sp. nov. 

Fig. 17 C; PI. V, fig. 3-4; PI. X, fig. 14 

MATfiRIEL  EXAMINE. — Nouvelle-Caledonie. BlOCAL : st. CP 45, 22°47,34’S-167o14,80'E, 430-465 m. Deux 
specimens. — St. DW 70, 23°24,70'S-167o53,65,E, 965 m. Deux specimens. 

TYPES. — Holotype : MNHN DCL 3611. Paratypes : MNHN DCL 3657. 

Description. — Le specimen holotype est dresse et mesure 200 mm de haut et 12 sur 5 mm de diametre au 

sommet; il  s'evase progressivement depuis la base de fixation. II  existe une cavite axiale sur une grande partie de la 

hauteur; elle s’ouvre au sommet de l'eponge, au milieu d'une membrane en un oscule de 1-2 mm. legerement en 

retrait par rapport & fextremite de la paroi. Le squelette se compose de fibres asccndantes de styles, qui se ramifient 

et forment fcnveloppe de la cavite axiale. De cette enveloppe, partent des styles radiaires transversaux, parfois 

legerement reticules et des bouquets palissadiques de petits styles. Les microscleres sont abondants. Le paratype de 

couleur ocrc grisatre mesure 130 mm de haut, 7-8 mm de diametre h la base et 2-3 mm au sommet, mais 

l'exttemite supcricure manque. L'eponge est p&lonculee et s’elargit tres progressivement dans la moitte apicalc, 

creusee d'une cavite axiale de 10 mm de diametre avec une paroi de 6 mm dtepaisseur environ. Le fond de la cavite 

se situe au niveau d'une courbure du specimen a 70 mm de la base. La surface est egale, sans orifices visibles. La 

face interne de la cavite axiale est lisse et perforce. Partout le squelette est puissant; les spicules sont tasses dans le 

pcdoncule; plus haut ils sont soit associes en faisceaux ascendants, soit reticules en reseau myxilloide, formant 

aussi des faisceaux radiaires p^ripheriques; de petits styles greles sont dresses & la surface, autour des faisceaux 

radiaires. Les isocheles sont nombreux a la face interne et les sigmates sont partout abondants. 

Spicules : Styles principaux : 1300-1400 pm/30 pm. 

Styles ectosomiques : 300-370 pm/5 pm. 

Isocheles arques : 35-48 pm/30 pm avec une tige de 10 pm de large. 

Sigmates de deux tailles : 30 pm/2 pm et 15-19 pm/1 pm. 

Source: MNHN, Paris 
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Etymologie. — Du Latin tuba, trompette, pour rappclcr la fonnc de l'eponge. 

Remarques. — Cette espece a unc spiculation tres semblable & celle de L, stylophora Levi & Ldvi, 1983, 

mais les morphologies de ces deux espdees different totalcment. A cet egard, elle est plus proche de Myxilla  

elongata Topsent, 1916. 

Genre ECHINOSTYLINOS Topsent, 1927 

Echinostylinos gorgonopsis sp. nov. 

Fig. 17 D; PI. VI, fig. 3; PI. X, fig. 11-13 

MATERIEL EXAMINfi.  — Nouvelle-Caledonie. Biocal : st. CP 54, 23°10,30,S-167°42,98,E, 1000-950 m. Un 
specimen. 

TYPES. — Holotype : MNHN DCL 3612. 

Description. — Cette eponge arbusculaire mesure 160 mm de haut et 160 mm de large. Les ramcaux sont, 

pour ressentiel, places diins un mcme plan. La lige courte mesure 20 mm de long et 7 sur 3 mm de diametre. Les 

rameaux, de couleur jaune, ont 2 mm d'epaisseur et s'elargissent vers Textremite. On observe 3 a 7 dichotomies 

successives. Trds compacts a leur base, les rameaux sont trds souples dans leur partie distale; la surface est 

irregulidre avec de petites digitations ou des lamellcs perpendiculaires a Faxe, ce qui donne F impression d'une 

annelure superficielle; les ouvertures sont nombreuses et beaucoup de canaux circulates ou obliques traversent les 

parties molles. Ils sont souvent ouverts a une extrdmite par un trou beant et a Fautre par un crible; Taxe du tronc 

et des rameaux est soutenu par des cordons longitudinaux de megascleres principaux avec spongine; ils mesurent 

300 a 500 pm de diametre. Autour des cordons axiaux, l'eponge est molle. II  existe quclques tornostyles identiques 

a ceux des cordons, qui foment des ebauches de colonnettes radiaires et surtout des paquets de styles ectosomiques 

plus ou moins hcrissants; tres pres de la surface, les isocheles sont frequents. 

Spicules : Tornostyles, mucrones a la base, formant la charpentc principale : 525-650 pm/16-17 pm. 

Styles modifies en tornotes, ectosomiques, ldgercmenl plus epais (5 pm) & une extremite qu'a l'autre (4 pm): 

270-350 pm/5-4 pm. 

Isocheles arques, tordus : 30-50 pm (maximum : 40 pm). 

Etymoixxjie. — Aspect de gorgone (Octocoralliaire). 

Remarques. — Cette eponge est assez difficile  a classer. Si on considere rapidement les spicules de l'ectosome 

comme des diactines, le genre approprid serait Lissodendoryx, Topsent, 1894. Mais il  est certain que les deux 

categories de megascleres sont des styles dont la base est modifiee et mucronde. C'est done au genre 

Echinostylinos Topsent. 1927, qu'il faut altribuer la nouvelle cspece, dont les microscleres rappellent beaucoup 

ceux de Camptisocale glomeris (Topsent, 1904), espdee tres voisine des Echinostylinos. Le genre est connu de 

L Atlantique et du Pacifique nord-ouest. 

Genre STELODORYX Topsent, 1904 

Stelodoryx chlorophylla sp. nov. 

Fig. 18 A; PI. VI, fig. 2; PI. X, fig. 6-9 

MATERIEL EXAMINE. —Nouvelle-Caledonie. Biocal : st. CP 52, 23°05,79‘S-167°46,54,E, 600-540 m. Plusieurs 

specimens. 

TYPF.S. — Holotype : MNHN DCL 3632. Paratypes : MNHN DCL 3647. 

DESCRIPTION. — Tres grandes lames de couleur vert bleu tendre. de 10 a 30 mm d'6paisscur, s’clargissant 

progressivement a parlir d'une base de fixation etroite el rigidc. La forme esl il  peu pres triangulaire. Le plus grand 
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specimen mesure 55 cm de haut, 30 cm de large pres du sommet et 3 cm d'epaisseur. La surface des deux faces de 

la lame est ires irrcguliere avec des conules de 2 mm de haut, ecartes tous les 2 a 3 mm. Chaque conule est h($riss£ 

de petits styles radiaires; son squclcttc est pcriphcrique, sans axe spiculaire. Entre les conules, la membrane 

ectosomique est en retrait avec alternance de zones criblees inhalantes et de tres petits oscules de 0,5 mm de 

diamctre. Les canaux sont perpendiculaires au plan de la lame. Ils sont juxtaposes et forment dcs diarhizes. 

Le squelette se compose de styles group<5s en paquets orients, suivant les contraintes de croissance, en lignes 

sinueuses ascendantes, en lignes radiaires ou en desordre. 

Spicules : Styles principaux a base mucron<5e : 650-780 pm/25-35 pm. 

Styles (tylostyles) ectosomiques a base legerement enflee, irreguliere, avec tres petites cpines ou plateau 

mucrone : 450 pm/8-9 pm; base : 7 pm. 

Isancres arqu<5s unguiferes : 55-60 pm avec dents courtes : 10 pm; largeur: 17 pm. 

Isancres : 30-35 pm, peu abondants; dents : 10 pm; largeur >5 pm. 

Isancres & tige anguleuse : 13-14 pm. 

Etymologie. — Du Grec chloros, vert, et phyllon, feuille, pour rappeler la forme et la couleur de l'eponge. 

Fig. 18. Spicules : A, Stelodoryx chlorophylla sp. nov. — B. Stelodoryx phyllomorpha sp. nov. — C, Coelosphaera 

bullata sp. nov. — I). Coelosphaera chondroida sp. nov. Echelles = 100 pm. 

Remarques. — Je place provisoirement cette espece dans le genre Stelodoryx en tenant compte de la presence 

d isancres et de la morphologie foliacee, drcss£e; mais il  est clair que la definition du genre s’applique mal a cette 

Source: MNHN, Paris 
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eponge qui a des faisceaux de styles ectosomiques. Myxilla diver siancoraia Lundbeck, 1905, placee dans le genre 

Stelodoryx a des faisceaux de spicules ectosomiques 6galement monactines bien que Lundbeck (1905) les considere 

comme des tornotes. 

Stelodoryx phyllomorpha sp. nov. 

Fig. 18 B; PI. VI, fig. 1; PI. X, fig. 1-4 

MATERIEL EXAMINfi.  — Nouvelle-Caledonie. BlOCAL : st. CP 55, 23°19,76,S-167°30,46'E, 1175-1160 m. Un 
specimen. 

TYPES. — Holoiype : MNHN DCL 3613. 

DESCRIPTION. — Cette eponge foliacee mesure 300 mm de haut, 80 mm de large, 30 mm seulement de largeur 

a la base et 8 mm d’epaisseur. La couleur est ocre beige. Les deux faces paraissent semblables, r£gulieres, avec les 

orifices de cavites aquiferes transverses de 600 a 800 pm de diametre. Sur une des faces, on voit une membrane fine 

continue. Le squelette se compose, depuis la base, de nombreuses fibres de styles avec une spongine abondante qui 

leur donne rigiditc ct flexibilitc. Ces fibres tr£s epaisses h la base ont failure de nervures ramifiees. II existe un 

squelette peripherique reticule autour de nombreux canaux juxtaposes pcrpendiculaires au plan de feponge. Des 

petits styles ectosomiques sont groupes en paquets dresses. 

Spicules : Styles ectosomiques avec quelques petites Opines au centre de la base : 450-530 pm/4 pm. 

Styles principaux : 700-750 pm/25-30 pm. 

Isancres a 5 dents : 45-55 pm. 

Isancres h 5 dents : 30 pm. 

Isancres avec plateaux terminaux a 7 dents : 18-25 pm. 

Sigmates en C : 20 pm. 

Etymologie. — Du Grcc phyllon, fcuille, pour rappeler 1'aspect de feponge. 

Remarques. — Cette eponge a un squelette typique du genre Stelodoryx, tel qu'il a ete defini par Topsent 

(1904) avant modification de la diagnose par Burton (1932), qui supprime le caractcre morphologique pedicelle et 

retient exclusivcmcnt la presence de cheles pluridentes. 

Famille COELOSPHAERIDAE Hentschel, 1923 

Genre COELOSPHAERA Wyville Thomson, 1873 

Coelosphaera bullata sp. nov. 

Fig. 18 C; PI. VII,  fig. 2 

MATERIEL EXAMINlL — Nouvelle-Caledonie. BlOCAL : st. DW 70, 23°24,70'S-167o53.65'E, 965 m. Cinq 

specimens sans leur base. 

TYPES. — Holoiype : MNHN DCL 3614. Paratypes : MNHN DCL 3648. 

DESCRIPTION. — Eponge en forme de bulle allongee, creuse, mesurant 30 a 45 mm de haut et 18 a 25 mm de 

plus grand diametre, prolongee dans sa partie apicale par une cheminee centrale osculaire, ouverte, et par 3 ou 

4 digitations laterales, dirig^es vers le haut et ferm6es en doigt de gant; chacune de ces digitations, legerement 

recourbee, porte un crible inhalant orient  ̂vers le bas. L'ensemble de feponge rcsscmble a une sorte de gant a paroi 

fine et translucide. 

La paroi est composee de styles strongylotes rectilignes, cntrecroises en trois couches tangentielles; on y voit 

des isancres. Le choanosome pulpeux est tres reduit et contient de nombreux sigmates et des isancres; on n'y 

trouve pas de megascleres particuliers. 
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Spicules : Styles strongylotes fusiformes rectilignes : 750-1100 |im/20-30 pm. 

Isancrcs tridentes : 32-38 jam. 

Sigmates : 40-50 pm. 

Etymologie. — Du Latin bullatus, enfle, pour rappelcr 1'aspcct de I'gponge. 

Remarques. — Cette esp&ce, k longs megascleres d'une seule categoric, est proche de C. physa (O. Schmidt, 

1875) et de C. globosa Bergquist. 1961. Elle se distingue de la premiere qui n'a pas de sigmates et qui possede des 

rhaphides et de l'autre par la presence d'isancres au lieu d'isoch&les arquds. 

Coelosphaera chondroida sp. nov. 

Fig. 18 D; PL VII,  fig. 10 

MATERIEL EXAMINE. — Nouvelle-Caledonie. BlOCAL : st. DW 36, 23°08,64'S-167°10,99'E; 650-680 m. Un 
specimen. 

TYPES. — Holotype : MNHN DCL 3615. 

Description. — Cette eponge ressemble a un sac visceral de Cephalopode et en a presque la texture 

chondroi'de. II s'agit d'ailleurs d'une large poche dont la cavite contient une masse molle, tassee, representant 1c 

choanosome. L'eponge mesure 160 mm de haut et 100/35 mm environ de large. On ne peut pas reconnaitre 

nettement 1'orientation de 1'animal. Lc sac a une structure feuilletee, stratifiee. Chaque strate est soutenue par un 

dense squclctte de styles, parfois subtyles ou a pointe lanceolee. 

La pulpe choanosomique contient des strongyles plus courts et un nombre 6norme de microsclcres : sigmates et 

isocheles arques. Des areoles circulaires ou ovales de 5 a 10 mm, sur les deux faces de la poche, sont obturees par 

une epaisse membrane opaque perforce prir une sorte de petit siphon chamu cxccntrc. 

Sur une des faces, plusieurs de ces areoles sont entources par une collerette fistulaire de 15-20 mm de long. Ces 

collcrcttes s'evasent et ccrtaines, qui sont intactes, sont fermees. Ces fistules, closes en forme de massue 61argie, 

sont clairement inhalantes; on voit. en effet, une plage cribl£e ostiolaire, molle, k l'extrdmitd pendante de la 

fistule, qui mesure 15 mm de diametre. II cxiste a rextremite de la poche ou se trouve accumule le choanosome 

pulpeux, 3 orifices un peu plus larges de 20-25 mm de diametre. Par comparaison avec la structure bipolaire de 

l'autre Coelosphaera de la collection, C. pedicellata sp. nov., on peut penser que les fistules closes sont orient£es 

vers le bas. 

Spicules : Subtylotes ou strongyles cctosomiqucs : 1000-1400 pm/20-28 pm; les plus nombreux mesurent 

1300/25 pm. 

Strongyles ou stylostrongyles choanosomiques : 500-750 pm/18-25 pm. 

Isocheles arques : 35-45 pm. 

Sigmates : 50-60 pm. 

Etymologie. — Du Grec, chondros, cartilage, pour rappeler la consistance de l'eponge. 

Rem arques. — Cette 6tonnante Sponge sacciforme a une morphologic si particuliere qu'elle ne peut pas etre 

confondue avec les autres Coelosphaera decrites. II existe au sein du genre Coelosphaera un groupe d'especes d'eau 

froide k longs megascleres, tres distinct d'un groupe d'espdees peu profondes des eaux tropicales. Les trois 

nouvelles esp£ces decrites dans ce memoire appartiennent a ce premier groupe, qui comprcnd les especes atlan- 

tiques : C. physa (Schmidt, 1870) et C. tubifex Wyville Thomson, 1873 [= C. appendiculatum (Carter, 1874)]. 

Coelosphaera pedicellata sp. nov. 

Fig. 19 A; PI. VII,  fig. 3 

MATERIEL EXAMINE. — Nouvelle-Caledonie. Biocal : st. DW 53, 23°09,80'S-167°42,55,E; 1005-975 m, 

11 specimens. — St. DW 70, 23°24,70,S-167°53,65'E, 965 m. Plusieurs specimens. 

Source: MNHN. Paris 
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TYPES. — Uolotype : MNHN DCL 3547. Paratypes : MNHN CDL 3649. 

Description. — Eponge pedoncuiee h region distale vesiculaire et pulpeuse. Le pedoncule, solide, mcsure 130 
a 170 mm/2-3 mm. La partie distale globulaire, vesiculaire, mesure 10 a 30 mm de diametre et 7 a 25 mm de 

haut. La moitie superieure portc de courtes digitations osculaires et la moitie interieure se prolonge en papilles 
inhalantes, cribiees, dirigees vers le pedoncule. Les papilles mesurent 4 mm de long et 4 mm de diametre. La 

pulpe choanosomique est tres reduite et l'eponge tormc une sorte de flotteur sur le pedoncule. 
L'inhalation de 1'eau se fait, chcz toutes ces esp^ces, par la face inferieure de l’eponge, grace h des cribles portes 

et proteges par des langucttes ou des expansions lamellaires recourbees. 

Spicules : Tylotcs ectosomiques : 550-840 pm/20 pm; extremes : 60 sur 20 mm. 

Tylotes choanosomiques : 340-400 pm/10-12 pm. 

Isocheies arques : 25-30 pm. 
Sigmates : 32-40 pm. 

Fig. 19. — Spicules : A, Coelosphaera pedicellata sp. nov. — B, Coelodischela massa Vacelet,Vasseur & Levi. — 

C, Phorbas erectus sp. nov. — D, Hymedesmia brachyrhabda Levi & Levi. Echelles = 100 pm. 



54 CLAUDE LEVI  

ETYMOLOGIE. — Du Latin pedicellus, petit pied, en liaison avec la forme pedonculee de l'espece. 

Remarques. — Cette tres belle eponge pedonculee se difterencie ais6ment des autres especes du genre. La 

repartition des orifices inhalants et exhalants sur les hemispheres inferieur et superieur offre une magnifique 

convergence fonctionnelle avec d'autres dponges dc la region comme Ircinia aUgera (Burton, 1928) et Foliolina vera 

sp. nov. L’inhalation de feau se fait par la face inferieure de l^ponge, grace a des cribles portes et proteges par des 

languettes ou des expansions lamellaires recourbees. 

Genre COELODISCHELA Vacelet, Vasseur & Levi, 1976 

Coelodischela massa Levi & Levi, 1983 

Fig. 19 B; PI. VII,  fig. 4 

Coelodischela massa Levi & Levi, 1983 : 957, fig. 20, pi. Ill,  fig. 6-7 et pi. VIII,  fig. 1-5. 

MATfiRIEL EXAMINE. — Nouvelle-Caledonie. Biocal : st. DW 77, 22°15,32'S-167° 15,40’E, 440 m. — 
St. CP 108, 22°02,55'S-167°05,68'E, 335 m. Plusieurs specimens (MNHN DCL 3636). 

Remarques. — Ces nouveaux specimens de Coelodischela sont beaucoup plus petits que ceux rapportes par le 

“Vauban" en 1978. Ils sont egalement moins rigides. La spiculation est semblable; les megascleres sont 16g6re- 

ment plus longs; les tylotcs ectosomiqucs mesurent 300-450 pm/8 pm et les strongyles courbes, aux exlrcmitcs 

un peu cnflees. mesurent 250-300 pm/17-20 pm. 

Distribution. — Nouvelle-Caledonie. 

Famille ANCHINOIDAE Topsent. 1928 

Genre PHORBAS Duchassaing & Michelotti, 1864 

Phorbas erectus sp. nov. 

Fig. 19 C; PI. VII,  fig. 5 

MATfiRIEL  EXAMINE. — Nouvelle-Caledonie. Biocal : st. DW 36, 23°08,64'S-167°10,99,E, 650-680 m, 
2 fragments. — St. CP 52, 23o05,79'S-167o46,54'E, 600-540 m. Quatre specimens. 

TYPES. — Holotype : MNHN DCL 3617. Paratype : MNHN DCL 3618. 

Description. — Ces eponges ont des formes irregulieres et se presentent comme des lames chamues fixees sur 

ou autour de petits corps soli des, cailloux ou debris corallicns; elles mesurent 100/50/1-4 mm, 45/30/4 mm, 

50/30/5 mm, 35/15/2-4 mm, 30/18/4 mm. Un dernier specimen est subdivis6 en trois digitations. La couleur est 

ocre gris clair. La surface pelliculaire parfois plissee est perforee d'areoles criblees de 2-3 mm de diametre, 

entour<$cs de faisceaux d'oxes tangentiels. Les deux faces sont semblables. 

Le squclette principal est forme d’alignements ou de faisceaux superposes d’acanthostyles, souvent courbds h 

leur base. Ces faisceaux atteignent 100 pm d’epaisseur. Suivant les regions, on voit les faisceaux resserres ou bien 

des alignements herisses de spicules semblables aux spicules ascendants. Par endroits, on voit quelques oxes 

peripheriques aux alignements d’acanthostyles, sans que la charpcnte soit organisee sur le moocle Anchinoe. Sous 

la pellicule de surface, les oxes tornotoidcs sont nombreux et fascicules ou groupes en paquets. 

Spicules : Acanthostyles principaux : 250-350 pm/10-13 pm, avec epines peu nombreuses, mais bien reparties 

sur tout le spicule. 

Oxes tornotoidcs rectilignes, parfois legerement sinueux : 300-350 pm/7-10 pm. 

Isoch&les arques, a tige 6paisse : 40-50 pm. 

Source: MNHN. Paris 
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Etymologih. — Du Latin erectus, dresse, allusion a la forme de l'espfcce. 

Remarques. — Cette espece dressee a unc spiculation proche de celle de P. dendyi (Topsent, 1892), mais la 

morphologic de P. dendyi est plus latinise et TOPSENT (1892. 1904) n'a pas signale la presence d'arcolcs criblees. 

Famille HYMEDESMIIDAE Topsent, 1928 

Genre HYMEDESMIA Bowerbank, 1864 

Hymedesmia brachyrhabda Levi & L<5vi. 1983 

Fig. 19 D 

Hymedesmia brachyrhabda Levi & L6vi, 1983 : 963. fig. 25. 

MATERIEL EXAMINE. — Nouvelle-Caledonie. BlOCAL : st. CP 78, 22° 16,25'S-167° 15,53’H: 445-450 m. Un 

specimen (MNHN DCL 3616). 

Description. — Eponge en plaque molle d'un millimetre d'epaisseur, avec ectosome dpais charge d'isocheles 

en croute, soutenu aussi par des paquets d'oxes tangentiels; acanthostyles peu nombreux. espaces, dresses. 

Spicules : Tornotoxes : 260-310 pm/7-8 pm. 

Acanthostyles : 200-260 pm/25 pm a la base. 

Isocheles h carcnc epineuse et avec deux voiles lateraux epineux : 30-32 pm. 

Remarques. — Les spicules de cette espece sont semblables a ceux d7/. crux (Schmidt, 1875) et a ceux de 

Pseudohalichondria deforms Hinde & Holmes, 1892. 

Distribution. — Nouvelle-Caledonie. 

Famille TEDANIIDAE Hentschel, 1923 

Genre TEDANIOPSIS Dendy, 1924 

Tedaniopsis turbinata Dendy, 1924 

Fig. 20 A; PI. VIII,  fig. 3 

Tedaniopsis turbinata Dendy, 1924 : 367, pi. XI, fig. 2-3 et pi. XIV,  fig. 31-35. 

MATERIEL EXAMINE.—Nouvelle-Caledonie. Biocal : st. DW 44, 22°47,30,S-167°14,30,E, 440-450 m. Un 

specimen (MNHN DCL 3526). 

Description. — Eponge en forme de trompette de 20 mm de haul et 7 sur 5 mm de diametre au sommet; de 

couleur jaunc paille clair. La base pedonculee, de 1 mm de diametre, est fixee au substrat. La paroi est assez rigide; 

du cote externe le squelette est compose de spicules entrecroisgs; du cote interne il est forme de fibres 

multispiculees longitudinales. 
Le choanosome, a l'interieur du cornet, est pulpeux, peu 6pais et entoure une cavitd de 3 mm de diamfetre 

environ. 
Spicules : Tylotes courbes : 480-510 p /25-30 pm. 

Tornostyles : 290-330 pm/8 pm. 
Onychetes avec renflcment subterminal: 630-690 pm/3-4 pm. 

Onychetes courts : 80-130 pm (90-100 pm). 

Remarques. — Ce specimen correspond parfaitement a la description de l'espece. Bergquist et Fromont 

(1988) ont retrouve un nouveau specimen prfes de Three Kings Island, en Nouvelle-Zdlandc, el rediscute la valeur 

taxonomique du genre Tedaniopsis Dendy, 1924. 
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Distribution. — Nouvcllc-Zelande (152,183,260-270 m). 

Famille MICROCIONIDAE Carter, 1875 

Genre ARTEMISIN A Vosmacr, 1885 

Artemisina elegantula Dendy, 1924 

Fig. 20 B; PI. VII,  fig. 1 

Artemisina elegantula Dendy, 1924 : 344. 

MATERIEL EXAMINE. —Nouvelle-Caledonie. Biocal : st. DW 70, 23o24,70'S-167o53,55’E, 965 m. Un specimen 
(MNHN DCL 3548). 

DESCRIPTION. — Eponge jaune paille, fixee par un long pedoncule rigide dc 90 mm dc long cl 2 mm de 
diam&tre, s'61argissant en unc parlie dislale incomplete en forme de lame incurvee de 30 mm de long, 9 mm de 

large et 2-3 mm d'epaisseur. Celle lame esl lravers6e par plusieurs cavites iransverses de 1-2 mm de diamctre, 

ouvertes sur la face concave. 

Le squeletle se compose de fibres de styles mesurant environ 200 pm de diamctrc, lassies dans le pedoncule, 
puis divergenlcs dans la partie dislale, ou elles sont complelees par des spicules isoles, vaguement rdticules. En 

surface, nombreux styles greles, souvent en paquets dress6s. 

Spicules : Slyles auxiliaires rectilignes ou sinueux a base couverte dc tres courles dpines : 500-550 pm/3 pm. 
Styles principaux courbes : 300/15 pm a 800/20 pm. 

Toxes a forte flexion centrale et avec extremitcs dpineuses. Epines presentes sur les bras du toxc; longueur: 
250 a 400 pm; hauteur : 150 a 200 pm. 

Remarques. — Ce specimen, a port dresse et squeletle fibrcux, a divers points communs avec A. foliaia 

(Bowcrbank, 1874), A. erecta Topsent, 1904, A jovis Dendy, 1924, A. plumosa Hentschel, 1914, A. slipitata 

Koltun, 1958 et A. elegantula Dendy, 1924. 

II a des grands toxes epineux comme A. arcigera (Schmidt, 1870), A. plumosa Hentschel. 1914. A. sirongyla 

Hentschel. 1914, A. erecta Topsent, 1904, A. apollinis (Ridley & Dendy, 1886), A. dianae Topsent, 1907 et 
A. elegantula Dendy.. 

II est clair que les trois cspeccs les plus voisines sont A. erecta Topsent, des Agores, A. plumosa Hentschel, 

antarctique, ct surtout A. elegantula Dendy. du nord dc la Nouvelle Zelande. 

Le specimen type, dc 12 mm de haut, considere comme juvenile par Bergquist et Fromont (1988) a des styles 

de longueur beaucoup plus uniforme et ses toxes sont plus courts que ceux de notre specimen; son squclctte en 
apparence reticula, subisodictyal d'apres Dendy (1924) est plutot dendritique, les lignes de styles terminales etant 
herissees regulierement de styles isoles. 

Distribution. — Nouvelle-Zelande. 

Genre CLATHRIA Schmidt, 1862 

Clathria anthoides sp. nov. 

Fig. 21 A; PI. VII,  fig. 5 

Materiel EXAMINfi.  — Nouvelle-Caledonie. Biocal : st. DW 46, 22°53,05'S-167°17,08,E, 570-610 in. Un 
specimen. 

TYPES. — Holotype : MNHN DCL 3637. 

Description. — Eponge de couleur ocre pale, d’abord a Letat leploclathria sur des debris corallicns, puis 

devenue flabellee, dressce, avec trois cretcs longitudinales. Elle mesure 100 mm de haut et 25 mm d'epaisseur. La 

structure est clathrioide, e'est a dire qu'ellc consiste en cordons ou colonnettes de 0,8 mm d'epaisseur formant un 

Source: MNHN, Paris 



SPONGI AIRES BATHYAUX  DE NOUVRUJi-CAL^DONIB 57 

reseau h mailles de 1 mm. Pres de la surface, ces colonnettes sont plus ou moins paralteles et les spicules 
principaux distaux forment Lhispidation. Le squelette se compose d’acanthostyles principaux et de bouquets 
d'acanthostyles herissants qui paraisscnt s'organiser par places en un reseau rdnieroide secondaire, comme chez 
Antho. La spongine cst peu abondante et cimente surtout les noeuds d'acanthostyles secondaires. 

Spicules : Acanthostyles principaux, presque lisses, h base couverte de petites Opines : 600-910 pm/25 pm. 
Acanthostyles secondaires herissants : 250-300 pm/18-20 pm. 

Styles ectosomiqucs : 350-450 pm/4 pm. 

Isocheles palmes : 20-23 pm. 
Toxes de trois categories : 100 h 400 pm/2-5 pm; 45-60 pm/1 pm; 8-10 pm. 

ETYMOLOGIE. — Ressemblant au genre Antho. 

Remarques. — Aucune des especes de Clathria connues dans les caux indopacifiqucs australes, a des pro- 
fondeurs ou a des temperatures comparables, n’a la morphologie et la spiculation de C. anthoides, notamment les 

toxes longs et epais et les isocheles palmes relativcment longs. 

FlG. 20. — Spicules : A, Tedaniopsis turbinaia Dendy. — B, Artemisina elegantula Dcndy. Echelles = 100 pm. 

Clathria macroisochela sp. nov. 

Fig. 21 B; PI. VII,  fig. 7-9 

MATERIEL EX A MIN  fi. — Nouvelle-Caledonie. Biocal : st. DW 46, 23°09,71'S-167°10,27’S, 675-680 m. — 

St. DW 51, 23°05,27,S-167°44,95'E, 700-680 m. Plusieurs specimens. 

Types. — Holotype : MNHN DCL 3638. Paratypes : MNHN DCL 3656. 
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Description. — Eponge dressee, de couleur gris jaunc clair, fixee par un court pedoncule, sfelargissant au 

dessus ct se divisant en 3 ou 2 digitations courtes, plus ou moins concrescentes, dc 10 mm dc haut ct 6 mm dc 
diametre. L'dponge mesure 20 a 22 mm de haut et environ 20 a 25 mm de large. La surface est hispide; on y voit 
des oscules de 0,5 mm dc diametre regulierement espacSs. Le squclette de cettc Clathria, qui ressemble a une petite 

Axinella, est de type plumeux. II se compose de styles en bouquets superposes, constituant des lignes divergentes 
devenant pcrpcndiculaires a la surface; ces lignes sont herissccs d'acanthostyles groupes ou isoles. Les microscl&res 
sont abondants. Les styles ectosomiques sont en paquets dresses; mais l'hispidation est surtout due aux styles 

principaux terminaux saillants. 
Spicules : Styles principaux : 700-1200 pm/45-50 pm. Acanthostyles herissants : 400-500 pm/30-35 pm. 

Styles ectosomiques : 320-850 pm/8 pm. 

Isocheles palnfes : 35-45 pm. 
Toxes d'epaisseur et dc courbure variees : 100-220 pm et 70-80 pm. 

Toxes-microxes anguleux avec renflement central: 4042 pm. 

Etymologie. — Du Grcc macros, grand, allusion a la dimension des isocheles palmes. 

Remarques. — Cette espcce est parfaitement caracterisee par ses isoch&les de grande longueur et par son port 
digite et ramifie. 

INCERTAE SEDIS 

Genre PHLYCTAENOPORA Topsent, 1904 

Phlyctaenopora (Barbozia) bocagei Levi & L6vi, 1983 

Fig. 22 A-B; PL VIII,  fig. 1-2; PI. X, fig. 5, 10 

Phlyctaenopora bocagei L6vi & L6vi, 1983 : 955, fig. 19, pi. VII,  fig. 7 et pi. VIII,  fig. 9. 

Materiel EXAMINfi.  — Nouvelle-Caledonie. BlOCAL : st. DW 46, 23o06,50'S-167°53,74,E, 240-260 m. — 
St. DW 51, 23°05,27'S-167°44,95’E, 700-680 m. Plusieurs specimens (MNHN DCL 3621, 3619, 3620). 

Description. — Les specimens 3621 sont dcs eponges massives de 60 et 70 mm de haut et 30 et 70 mm de 

diametre, dresses sur une base de 30/25 mm el 35/30 mm. Un specimen se divise, dans le tiers apical, en gros 
lobes digitds, eux-memes subdivises en courts prolongements aquiferes a paroi mince. La surface est rugueuse ct 

assez rigide. II existe une sortc dc couche spiculaire dense, tangentielle, avec oxes de toutes tailles et avec 

anisocheles. Toute l'eponge est dense, mais friable, avec un squclette d6sordonne d'oxes en melange. On observe 

quelques oscules de 1,5 mm, disperses, et quelqucs papilles egalement disperses, de 2-3 mm de diametre et de 
hauteur. 

Spicules : Oxes : 1000-1250 pm/30-50 pm, dans le choanosome. Oxes : 375-550 pm/10-15 pm, surtout dans 

fectosome et dans les prolongements en papilles, mais aussi dans le choanosome. 
Styles-strongyles : 330-400 pm/10-12 pm. 

Anisocheles, subisocheles : 20 pm. La difference de longueur des dents opposees est de Lordrc dc 1 pm. 

Microxes portant deux verticilles subterminaux de petites 6pines : 40-45 pm. 

Le specimen 3619 est une eponge coniquc dont la base mesure 15/11 mm et la hauteur 13 mm. La surface est 

egale et lisse, sans protuberances et sans orifices visibles. Une petite expansion charnue, apicale, entoure 
probablement un oscule. La consistance est pierreuse et la couleur est gris clair. Le squclette principal se compose 

d'oxes strongyloYdes, serpentiformes, entrcmeles. II existe un squelette superficiel d'oxes tangentiels, egalement 

strongyloidcs, courts, et quelques anisocheles. Dans le choanosome de couleur brunalre, entre les grands 

megascleres, on trouve de nombreux microxes a verticilles d'epines du type "Barbozia". 

Spicules : Strongyloxes serpentiformes tres epais : 1000-1500 pm/80-100 pm. 

Oxes irreguliers flexueux ou courbes, avec extremifes souvent obtuses : 250-600 pm/10-18 pm. 
Anisocheles : 20-22 pm, peu abondants, surtout presents en surface. 

Microxes a deux verticilles de fortes cpines, souvent irreguliers : 60-80 pm/30 pm, 6pines comprises. 

Source MNHN , Paris 
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Fig. 22. — Spicules : Phlyctaenopora (Barbozia) bocagei Levi & Levi. Echelles = 100 pm. 

Source: MNHN, Paris 
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Remarques. — Les specimens 3621, massifs. rdcoltds & 240 m dc profondcur, sont analogues a ceux de 

Barbozia primitiva Dendy, 1921, el ne ressemblent pas aux P. bocagei precedemment decrils (Lfivi  & Lfivi,  1983). 
Toulefois la spiculalion est celle de P. bocagei. 

Les specimens 3619 el 3620 sonl remarquables par leurs mdgascteres serpcnliformcs epais, analogues h ceux 
des Jaspis serpentina Wilson, 1925, el par la longueur des microxes verticilles, deux fois superieure a celle des 

memes spicules du type . 

Toutes ces Phlyctaenopora bocagei vivcnl entrc 240 cl 680 m de profondcur. 

Van Soest (1988) a decrit une Phlyctaenopora halichondrioides, recoltee a 153 et 306-319 m de profondcur, au 
large de Paynes Bay (Barbados). II place le genre, avec doute, dans la famille des Mycalidae, en notant la 

resscmblancc des anisochcles de Phlyctaenopora avec les subisochelcs d'Esperiopsis lobata (Montagu, 1818). II  
suggere egalement de conserver le genre Barbozia Dendy pour les esp£ces avec “oxydiscorhabdes44, c'est a dire avec 

microxes a deux verticilles d’epines, seul caractere qui differencie Phlyctaenopora Topsent de Barbozia Dendy. 

Distribution. — Nouvelle-Caledonie. 

Fig. 23. — Spicules : A, Spongosorites bubaroides Levi & Levi. — B, Foliolina vera sp. nov. — C, Haliclona nodosa 
sp. nov. — D, Gellius flagellfer Ridley & Dendy. — E, Gellius pedunculatus sp. nov. Echelles = 100 Jim. 

Source: MNHN. Paris 
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Ordrc H ALIC  HON DR I DA 

Famille HALICHONDRIIDAE Vosmaer, 1887 

Genre SPONGOSORITES Topsent, 1896 

Spongosorites bubaroides Levi & Levi, 1983 

Fig. 23 A; PL VIII,  fig. 4-5 

Spongosorites bubaroides Levi & Levi, 1983 : 969, fig. 30, pi. V, fig. 6-7. 

MATERIEL EXAMINE. -Nouvelle-Caledonie. BlOCAL : st. DW 08, 20o34,35'S-166°53,90’E, 435 m (MNHN DCL 
3622). — St. DW 51, 23o05,27'S-167o44,95'E, 700-680 m (MNHN DCL 3623) — St. DW 66, 24°55,43,S-168°21,67’E, 
515-505 m (MNHN DCL 3624). Nombreux specimens. 

DESCRIPTION. — Eponge dress6e, cylindroi'de, mesurant 10 a 30 mm de diametre et 20 a 75 mm de haut. Elle 

se prolonge au sommet par un petit nombre de digitations aquiferes hispides, dont la longueur varie de 10 h 20 mm 

et l’epaisseur de 7 a 5 mm. Toute la surface est hispide, les oxes saillants dtant perpendiculaires ou obliques vers le 

haut. II  existe quelques sillons longitudinaux sinueux, tres peu creusds. 

Le squelette se compose de grands oxes formant un squelette axoradiaire. Entre les grands oxes formant l'axe, 
on voit quelques petits oxes bianguleux intercalates. Cet axe a quelques ramifications. Entre l'axe et la peripherie, 

les oxes sont moins denscs et diriges pour la plupart vers le haut et la peripherie. Pres de la surface, ils foment des 
paquets radiaires noyes dims une masse de petits oxes, dont la couche peut atteindre 1,5 mm. Ces oxes foment une 

petite croute superficielle et tapissent egalement les parois des canaux. Chaquc digitation distale est traversde par 

un groupe de petits canaux cxhalants longitudinaux. En peripherie de l'eponge, des canaux inhalants traversent la 

couche de petits oxes. 
Spicules : Oxes principaux : 900-1700 pm/20-50 pm; un des specimens a des oxes atteignant 2800 pm. 

Oxes bianguleux : 400-800 pm/10 pm. 

Oxes periphdriques : 160-350 pm / 6-10 pm. 

Distribution. — Nouvelle-Caledonie. 

Ordrc PETROSIDA 

Famille OCEANAPI1DAE Van Soest, 1980 

Genre FOLIOLINA Schmidt, 1870 

Foliolina vera sp. nov. 

Fig. 23 B; PI. VIII,  fig. 6-7 

Foliolina (?) peltata Levi & Levi, 1983 : 963, fig. 34, pi. VI, fig. 5-6. Non Schmidt, 1870. 

MATERIEL EXAMINE. — Nouvelle-Caledonie. BlOCAL : st. CP 45, 22°47,34,S-167°14,80,E, 430-465 m (MNHN 
DCL 3625). — St. DW 51, 23o05,27’S-167°44,85’E, 700-685 m (MNHN DCL 3626). Plusieurs specimens. 

Types. — Holotype : MNHN DCL 2935. Paratypes : MHNH DCL 3625-3626. 

Remarques. — Bergquist et Fromont (1988) ont suggdre que les Foliolina de Nouvelle-Caledonie, que nous 

avions decrites en 1983, contiendraicnt des isochfeles palmes et seraient attribuables au genre Coelocarteria Burton, 

1934, ce qui n’est pas le cas. II s’agit bien de Foliolina; mais il  est tres vraisemblable que Fespece est bien 

dislincte de Fespece type, F. peltata Schmidt, 1870, dont la morphologie et la disposition des appendices foliaces 

sont differentes. Je propose done de Fappeler Foliolina vera sp. nov. La convergence de forme des structures 
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inhalantes est evidemment remarquable chez Coelocarteria spatulosa Bergquist & Fromont. 1988, et Foliolina 

vera, mais il  ne s’agil quc d'une convergence. 
Le squelette des folioles se compose, du cote superieur. de deux sortes d'oxes tangentiels, denses, assez entre¬ 

mets; du cote infdricur, il  existc un rdseau d'oxes principaux et un reseau secondaire de petits oxes. Dans le tube, 
le squelette externe est une masse d'oxes principaux avec des petits oxes s'y ajoutant en peripherie; du cote interne 
se trouvent de grosses colonnes multispiculaires longitudinales et d'abondantes grosses cellules spheruleuses. 

Spicules : Oxes de deux categories : 350-375 pm/15-20 pm et 90-100 pm/10 pm. 

ETYMOLOGIC. — Du Latin verus, reel, veritable, ceci en liaison avec les hesitations que nous avions cues, en 
1983, quant a 1'appartenance generique de cette espece. 

Ordrc HAPLOSCLERI DA 

Famille HALICLONIDAE  Laubenfels, 1932 

Genre HALICLONA  Grant, 1835 

Ha lie Iona nodosa sp. nov. 

Fig. 23 C; PI. VIII,  fig. 8 

MATERIEL EXAMINE. — Nouvelle-Caledonie. Biocal : st. CP 60, 24°01,45,S-167°08,43'E, 1530-1480 m. Un 
specimen. 

Types. — Holotype : MNHN DCL 3627. 

Description. — Eponge en lame de 2-3 mm d'epaisseur, de coulcur jaune paille, tres molle, mesurant 60 a 
105 mm de long et 9 a 25 mm de diametre, fixde par une base relativement rigidc ou se trouvent de nombreuses 

fibres spiculocornces, strides transversalement par de la spongine jaune de liaison a 1'extremite des spicules 

juxtaposes. Ces fibres principals se ramifient peu a peu et le squelette devient mixtc, avec fibres minces et reseau 
unispiculd; dans toute la partie terminale le squelette est entierement unispicule isodictyal. Cette modification de 

structure est tres progressive. Dans le tiers basal, l'eponge semble creusee en spatule, puis devient massive, 

reguliere dans la moitie distale. Il  existe de nombreux canaux dans la partie basale et un ectosome en dentelle de 

part et d'autre de la lame. Il  existe des joints de spongine epais, qui unissent toutes les pointes des oxes, groupds 
comme des allumettes dans une boite. Des paquets de rhaphides sont disperses en surface. 

Spicules : Oxes courbds h pointes courtes : 270-290 pm/10 -15 pm. 
Rhaphides : 200 pm. 

Etymologic. — Du Latin nodosus, noueux, pour rappclcr l'aspect du squelette. 

Remarques. — Cette espece rappelle //. striata Vacelet et al. (1976 ) par I'alignement des oxes fascicules et les 
noeuds de spongine. 

Genre GELLIUS Gray, 1867 

Gellius flagellifer Ridley & Dcndy, 1886 

Fig. 23 D 

Gellius flagellifer Ridley & Dcndy, 1886 : 333. 

Materiel examine. — Nouvelle-Caledonie. Biocal : st. CP 109, 22o10,03’S-167°15,22'E, 495-515 m. Un 
specimen (MNHN DCL 3628). 

Source MNHN. Paris 
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Description. — Eponge friable, gris jaune clair, enveloppant des tiges d’Hydraires, d’Antipathaires et des 
fragments de squelette d'Isididae. Ce sont des petites masses de 10 mm d'epaisseur, parfois aplaties, a structure 

r&iculee, composee de cordons de 1 mm d'epaisseur autour d’espaces de 0,8-1 mm de diamctre. Le squelette est 
subisodictyal, irregulier (1-2 spicules), plus ou moins dense, semblable en surface, avec de nombreux sigmates. 

Spicules : Oxes courbes : 300-350 pm/10 pm. 
Sigmates : 25-35, 40-55 pm. 
Sigmates flagelliformes a large courbure : 70-105 pm. 

Remarques. — II existe un grand nombre de Gellius, & sigmates dits flagelliformes, decrits sous le meme nom 
d'especc ct leur identification a l'espece de RIDLEY et DENDY est parfois douteuse; la synonymie de G.flagellifer 

Ridley & Dendy et de G. vagabundus (Schmidt, 1870) reste encore, & mon avis, incertainc. 

Distribution. — Nouvelle-Z61ande, Kerguelen, Marion, Namibie, Atlantique Sud, Azores, golfe de Gascogne, 

Irlande, Mediterranee, mer de Barentz, Canada, mer d'Andaman, banc Saya de Malha. 

Gellius pedunculatus sp. nov. 

Fig. 23 E; PI. VEI, fig. 9 

MATfiRIEL EXAMINE. — Nouvelle-Caledonie. Biocal : st. CP 54, 23°10,30,S-167°42,98'E, 1000-950 m. 
Plusieurs specimens, souvent incomplets. 

TYPES. — Holotype : MNHN DCL 3629. Paratypes : MNHN DCL 3650. 

Description. — Eponge foliacee, p£doncul6e, atteignant 200 a 250 mm de haut et 25 sur 8 mm d'epaisseur. II  

existe une tige rigide, solidement fixee par une sole basale. Sa section est ovale et mesure 3-4 mm sur 2 mm. Elle 
a 15 a 18 mm de long et se subdivise en faisceaux spiculaires, de moins en moins larges, qui s'estompent dans la 

partie distale. Autour de l'axe compose d'oxes fascicules en paquets align£s, la charpente de la partie molle de 

l'eponge est reticulee, irr6gulicre, a mailles presque unispiculees; les spicules supcrficiels dresses forment une 
hispidation basse. De nombreux canaux sont perpendiculaires b l'axe. On observe beaucoup de cellules & fines 

inclusions et quelques paquets d’ceufs en nids (analogues a ccux d'/ialiclona simulans). 

Spicules : Oxes courbes : 440-575 pm/15-20 pm. 

Sigmates : 40-50 pm. 
Toxes : 50-130 pm. 

Etymologie. — Du Latin pedunculatus, muni d'un pied, pour rappeler la forme de l'eponge. 

Remarques. — II n’existe apparemment aucune eponge semblable a cette Gellius. Seule, Gellius bifacialis 

Topsent. 1928, a quelque ressemblancc. 

DISTRIBUTION BATHYMETRIQUE 

La liste des stations Biocal est indiqude par ordre de profondeur croissante, de 240 h 2110 m. Une station du 

navire "Alis",  de l'ORSTOM, faite durant la sortie Smib 2, sur la meme zone que celle prospectee lors de Biocal, 

a et6 ajoutde a cette liste. 

St. 50 : 240-260 nr, 23°06‘S-167°53'E : Phlyctaenopora (Barbozia) bocagei Levi & Levi (specimen DCL 3621). 

St. 65 : 245-275 m; 22°47'S-168°09'E : Agelas dendronwrpha sp. nov. 

St. 110 : 275-320 m; 22o12'S-167°06'E : Chelotropella neocaledonica L6vi & Levi. 

St. 105 : 310-330 nr, 21°30'S-166°2rE : Costifer wilsoni sp. nov., Chelotropella neocaledonica Levi & L6vi. 

St. 108 : 335 m; 22°02'S-167°05'E : Podospongia similis sp. nov., Coelodischela massa Vacelet.Vasseur & Levi. 

St. 38 : 360 nr, 22°59'S-167°15'E : Trachycladus stylifer Dendy. 
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St. Smib 2 : 360 m; sud tic dcs Pins : Stelletta toxiastra sp. nov. 

St. 45 : 430-465 m; 22°47'S-167°14'E : Characella flexibilis sp. nov., Lissodendoryx tubiformis sp. nov., 
Foliolina vera sp. nov. 

St. 44 : 440-450 m; 22°47'S-167°14'E : Psammastra oxygigas sp. nov., Coelodischela massa Vacelet et al., 
Tedaniopsis turbinata Dendy. 

Si. 77 : 440 m; 22015'S-167°15'E : Suberites pisiformis sp. nov., Coelodischela massa Vacelet et al. 

St. 78 : 445-450 m; 22°16'S-167°15'E : Hymedesmia brachyrhabda Levi & Levi. 

Si. 82 : 440-460 m; 20°30'S-166°50'E : Hamacantha atoxa sp. nov., Hamacantha forcipulata sp. nov. 

St. 08 : 475 m; 20°34'S-166°53'E : Tylexocladus hispidus sp. nov., Axinella lifouensis Levi & Levi, 
Spongosorites bubaroides Levi & L£vi. 

St. 60 : 480-490 m; 24°0rS-167°08'E : Haliclona nodosa sp. nov. 

St. 109 : 495-515 m; 22°10'S-167°06'E : Lissodendoryx bifacialis Levi & L6vi, Gellius flagellifer Ridley & 

Dendy. 

St. 66 : 505-520 m; 24°53'S-168°2rE : Characella flexibilis sp. nov., Sphinctrella orthotriaena L6vi & Levi, 
Topsentia bubaroides (Levi & Levi). 

St. 67 : 520 m; 24°55\S-168°2rE : Stelletta phialimorpha sp. nov.. Sphinctrella orthotriaena Levi & Levi, 
Hoplakithara exoclavata sp. nov. 

St. 52 : 540-600 m; 23°05'S-167°46,E : Podospongia similis sp. nov., Desmacella toxophora sp. nov., Mycale 

incurvata sp. nov., Lissodendoryx catenata sp. nov., Stelodoryx chlorophylla sp. nov., Phorbas erectus sp. nov. 

St. 46 : 570 m; 22°53'S-167°17,E : Penares palmatoclada sp. nov., Sphaerotylus exospinosus sp. nov., Biemna 

granulosigmata sp. nov., Clathria anthoides sp. nov., Phlyctaenopora (Barbozia) bocagei Ldvi & Levi. 

St. 36 : 600 m; 23°08'S-167°10'E : Suberites pisiformis sp. nov.. Rhizaxinella dichotoma sp. nov., Latrunculia 

crenulata sp. nov., Plocamione pachysclera (L6vi & L6vi), Mycale incurvata sp. nov., Esperiopsis flava sp. 
nov., Lissodendoryx stylophora L6vi & Levi, Coelosphaera chondroida sp. nov., Phorbas erectus sp. nov., 
Clathria anthoides sp. nov. 

St. 33 : 675-680 m; 23°08'S-167°10'E : Penares micraster sp. nov., Poecillastra stipitata sp. nov., Latrunculia 

brevis Ridley & Dendy, Latrunculia crenulata sp. nov., Plocamione pachysclera (Levi & Levi), Hamacantha 

acerata sp. nov., Asbestopluma bilamellata sp. nov., Lissodendoryx stylophora Levi & Levi, Coelosphaera 

chondroida sp. nov., Clathria anthoides sp. nov., Clathria macroisochela sp. nov. 

St. 51 : 680-700 m; 23°05,S-167°04,E : Monosyringa patriciae sp. nov., Penares micraster sp. nov., Poecillastra 

stipitata sp. nov., Suberites pisiformis sp. nov., Rhizaxinella dichotoma sp. nov., Plocamione pachysclera 

(Levi & Levi), Mycale incurvata sp. nov., Clathria macroisoc.hela sp. nov., Phlyctaenopora (Barbozia) bocagei 

Levi & Levi, Topsentia bubaroides (Levi & Levi), Foliolina vera sp. nov. 

St. 56 : 700 m; 23°34'S-169°1 l'E : Trichostemma sarsi Ridley & Dendy. 

St. 75 : 825-860 m; 22°18'S-167°23'E : Lissodendoryx catenata sp. nov. 

St. 31 : 850 m; 23o07'S-166o50'E : Rhizaxinella dichotoma sp. nov., Esperiopsis challenged Ridley & Dendy. 

St. 70 : 965 m; 24°1 rS-167°3rE : Trichostemma sarsi Ridley & Dendy, Trachostylea lamellata sp. nov., 
Cladorhiza schistochela sp. nov., Lissodendoryx tubiformis sp. nov., Coelosphaera bullata sp. nov., 
Coelosphaera pedicellata sp. nov.. Arte mi si ha elegantula Dendy. 

St. 54 : 950-1000 m; 23°10'S-167°42'E : Esperiopsis diasolenia sp. nov., Lissodendoryx stylophora L6vi & L£vi, 
Echinostylinos gorgonopsis sp. nov., Gellius pedunculatus sp. nov. 

St. 53 : 975-1005 m; 23°09'S-167°42'E : Coelosphaera pedicellata sp. nov. 

St. 61 : 1070 m; 23°24'S-167°53,E : Tetilla falcipara sp. nov., Esperiopsis inodes sp. nov. 

St. 29 : 1100 m; 23°07'S-166o40'E : Chondrocladia pulvinata sp. nov. 

St. 30 : 1140 m; 23°08'S-I64°40E : Trichostemma sarsi Ridley & Dendy, Chondrocladia pulvinata sp. nov. 

Source MNHN, Paris 
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St. 55 : 1160-1175 m; 23°20'S-167°30'E : Chondrocladia pulvinata sp. nov.. Stelodoryx phyllomorpha sp. nov. 

St. 62 : 1395-1410 m; 24°19’S-167°48’E : Chondrocladia concrescens (Schmidt). 

St. 60 : 1480-1530 m; 24o0rS-166o41'E : Chondrocladia concrescens (Schmidt). 

St. 57 : 1490-1620 m, 23°43'S-166058'E : Trichoslemma sarsi Ridley & Dendy. 

St. 26 : 1618-1740 m; 22°39'S-166°27’E : Trichoslemma sarsi Ridley & Dendy, Asbestopluma biserialis Ridley 
& Dendy, Chondrocladia concrescens (Schmidt). 

St. 27 : 1850-1900 m; 23°05'S-166°26'E : Spinularia australis sp. nov., Cladorhiza similis Ridley & Dendy. 

St. 71 : 2099 m; 22°09'S-167°32'E : Atergia acanthoxa Koltun. 

St. 72 : 2100-2110 m; 22°09’S-167°33'E : Halicometes hooperi sp. nov., Atergia acanthoxa Koltun, 

Chondrocladia scolionema sp. nov. 

Rkmarques. — La lecture dc cette liste de stations et des especes identifies montre clairement une rupture de 

composition faunistique a environ 700 m de profondeur, ce qui correspond a la separation des grandes masses d'eau 

subtropicale sud el internidiairc antarctiquc, un minimum de salinii se situant, dans la region, k environ 750 m 

(Roux. 1991). 
Les especes repertories au-dessous dc 700 m vivent soit fix6es sur la roche dure, soit sur de la pierre ponce ou 

d’autres petits substrats solides, isois sur la boue profonde k globigerines. Au premier groupe. appartiennent 
cssenticllement les Poecilosclerida des families Cladorhizidae, Esperiopsidae et Myxillidae; la plupart de ces 

eponges ont une morphologic dressee. pcdonculee ou foliacee. Des Hadromerida forment le deuxieme groupe, 

represeni, entre 2500 et 3500 m dans la region, par une Suberites ou une Polymastia non identifiee, semblable a 

S. caminatus Ridley & Dendy, 1886. 
Les Spongiaires qui vivent dans la masse d’eau subtropicale sont surtout repisentes par des Lithistides et 

Tetractinellides, dont beaucoup ont ei signales pieddemment (Lfivi  & Lfivi,  1983, 1988). 
Des autres genres dc Demospongiae presents, quatre sont signales dans l'ocean Pacifique pour la premiere fois 

et etaient connus en ocean Atlantique. Ce sont: 

Halicometes Topsent, 1898 : Cuba. 
Podospongia Bocage, 1864 : Azores, Portugal, Mediterranee. 

Plocamione Topsent, 1928 : Azores, N.W. Espagne, Cuba. 

Tylexocladus Topsent, 1898 : Agorcs. 
Le genre Latrunculia Bocage. 1869, est representc dans la collection par deux espdccs, dont une, L. crenulata 

sp. nov., s'apparente & L. cratera Bocage. 1869, des Agores et I'autre, L. brevis Ridley & Dendy, 1886, est a large 

repartition subantarctiquc. 
Plusieurs genres presents ont leurs especes repandues dans les eaux arctiques et antarctiques et parfois dans l'eau 

profonde dc l'occan Atlantique : Stelodoryx Topsent. 1904, Sphaerotylus Topsent. 1898, Artemisina Vosmaer, 

1885. 
Trois genres sont representes par des especes communes au sud de la Nouvelle-Caledonie et au nord de la 

Nouvelle-Zelande : Tedaniopsis Dendy, 1924, genre monospecifique, Trachycladus Carter, 1879. dont les espdees 

connucs proviennent surtout du S.S.E. de 1’ Australie. dc la Nouvelle-Zelande et de la Nouvelle-Caledonie, les deux 
especes du golfe d’Aden ddcrites par BURTON (1954) etant d'appartenance douteusc, enfin Artemisina Vosmaer. deja 

ciie. 
Les autres genres ont une distribution geographique et bathymetrique trop large pour donner une information 

biogeographique utile, sans analyse fine de la repartition des especes. 
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68 CIAUDE LfiVI  

PLANCHE I 

1-2, Tetilla falcipara sp. nov. — 3, Stelletta phialimorpha sp. nov. — 4-5, Stelletta toxiastra sp. nov. — 

6-7, Penares micraster sp. nov. — 8, Monosyringa patriciae sp. nov. — 9-10, Characella flexibilis sp. nov. — 
11-12, Sphinctrella ortholriaena Levi & Levi. 

Source: MNHN, Paris 
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Source MNHN. Paris 



70 CLAUDE LfiVI  

PLANCHE n 

1, Poecillastra stipitata sp. nov. — 2, Coslifer wilsoni sp. nov. — 3-6, Suberites pisiformis. — 7, Rliizaxinella 

dicholoma sp. nov. — 8, Spinularia auslralis sp. nov. — 9-12, Atergia acanthoxa Koltun. — 13, Halicomeles hooperi 
sp. nov. 

Source: MNHN, Paris 



SPONGIAIRES BATHYAUX  DE NOUVELLE-CAL^DONIE 71 

Source MNHN. Paris 



72 CLAUDE LfiVI  

PLANCHE ID 

1, Trachycladus setifer Dendy. — 2, Plocamione pachysclera (Levi & Levi). — 3, Lalrunculia brevis Ridley & Dendy. 

— 4, Podospongia similis sp. nov. — 5, Trachostylea lamellata sp. nov. — 6, Agelas dendromorpha sp. nov. — 

7, Mycale incurvata sp. nov. — 8. Hamacantha atoxa sp. nov. — 9-13, Chondrocladia pulvinata sp. nov. 

Source: MNHN, Paris 
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Source MNHN. Paris 



74 CLAUDE LfiVI  

PLANCHE IV 

1, Asbestopluma bilamellata sp. nov. — 2, Cladorhiza schislochela sp. nov. — 3, Chondrocladia scolionema sp. 
nov. — 4-6, Cladorhiza similis Ridley & Dendy. — 7, Esperiopsis challengeri Ridley & Dendy. — 8. Chondrocladia 
concrescens (Schmidt). 

Source: MNHN, Paris 
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Source: MNHN. Paris 



76 CLAUDE LfiVI  

PLANCHEV 

1, Esperiopsis diasolenia sp. nov. — 2, Esperiopsis magnifolia sp. nov. — 3-4, Lissodendoryx tubiforniis sp. nov. 

— 5-6, Hoplakithara exoclavata sp. nov. — 7, Lissodendoryx catenata sp. nov. — 8, Esperiopsis inodes sp. nov. 

Source: MNHN. Paris 



SPONGIAIRES BATHYAUX  DE NOUVELLE-CALfiDONE 77 

Source. MNHN. Paris 



CIAUDE LfiVI  

PLANCHE VI  

1, Stelodoryx phyllomorpha sp. nov. — 2, Stelodoryx chlorophylla sp. nov. — 3, Echinostylinos gorgonopsis 

nov. 

Source: MNHN, Paris 
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Source MNHN. Paris 



80 CLAUDE LfiVI  

PLANCHE VU 

1, Artemisina elegantula sp. nov. — 2, Coelosphaera bullata sp. nov. — 3, Coelosphaera pedicellata. — 

4, Coelodischela massa Vacelet, Vasseur & Levi. — 5, Clathria anthoides sp. nov. — 6, Phorbas erectus sp. nov. — 

7-9, Clathria macroisochela sp. nov. — 10. Coelosphaera chondroida sp. nov. 

Source: MNHN, Paris 
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Source MNHN. Paris 



82 CIAUDE LfiVI  

PLANCHE VOI 

1, Phlyclaenopora (Barbozia) bocagei Levi & Levi, specimen 3619. — 2, Idem, specimen 3621. — 3, Tedaniopsis 

turbinata Dendy — 4-5, Spongosorites bubaroides Levi & Levi. — 6-7, Foliolina vera sp. nov. — 8, Haliclona nodosa 
sp. nov.— 9, Gellius pedunculatus sp. nov. 

Source: MNHN. Paris 
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Source MNHN. Paris 



84 CLAUDE LfiVI  

PLANCHE IX 

1-2, spicules de Costifer wilsoni sp. nov. — 3, microrhabde et spiraster de Trachycladus setifer Dendy. — 

4, discaster de Podospongia similis sp. nov. — 5, anisochMe de Cladorhiza schistochela sp. nov. — 6, isochele de 

Esperiopsis diasolenia sp. nov. — 7, isochele de Esperiopsis inodes sp. nov. — 8, isochele de Esperiopsis challengeri 

Ridley & Dendy. — 9-11, placocheles de Hoplakithara exoclavata sp. nov. — 12-13, isochfcles de Esperiopsis flava 
sp. nov. 

Source: MNHN. Paris 
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Source: MNHN. Paris 



86 CLAUDE LfsVI 

PLANCHE X 

1-4, isancres de Stelodoryx phyllomorpha sp. nov. — 5, anisoch&le de Phlyctaenopora (Barbozia) bocagei Levi & 

Levi. — 6-9, isancres de Stelodoryx chlorophylla sp. nov. — 10, oxyrhabde de Phlyctaenopora (Barbozia) bocagei Levi 

& Levi . — 11-13, isocheles d’Echinostylinos gorgonopsis sp. nov. — 14, isochele de Lissodendoryx lubiformis sp. 
nov. 

Source: MNHN, Paris 
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Source MNHN, Paris 


